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Sommet arabe d’Alger :
Le Président Tebboune invite le Président du Liban

L’Algérie mobilisée pour 
le succès du Sommet arabe

Algérie-Mauritanie :
La CAPC et l’UNPM signent 
un accord de coopération

Le ministre de la Justice, 
garde des Sceaux, 
Abderrachid Tabi a été 

reçu vendredi, en sa qualité 
d’envoyé spécial du Président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, par le Président de la 
République du Liban, M. Michel 
Aoun à qui il a remis la lettre 
d’invitation que lui a adressée son 
frère, le Président Abdelmadjid 
Tebboune pour participer aux 
travaux du 31e Sommet arabe 
prévu début novembre à Alger, 
a indiqué un communiqué du 
ministère.

“Le ministre de la Justice, garde 
des Sceaux, Abderrachid Tabi a 
été reçu vendredi, en sa qualité 
d’envoyé spécial du président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, par le président de la 
République du Liban, M. Michel 
Aoun à qui il a remis la lettre 
d’invitation que lui a adressée son 
frère, le Président Abdelmadjid 
Tebboune pour participer aux 
travaux du 31e Sommet arabe 
prévu à Alger les 1er et 2 
novembre 2022”, lit-on dans le 
communiqué.
La rencontre a permis d’aborder 

les préparatifs en cours pour 
la tenue du Sommet arabe 
qui constitue une occasion de 
promouvoir et de renforcer 
l’action arabe commune pour 
relever les différents défis sur les 
plans régional et international, 
selon la même source.  
Son Excellence le Président 
Michel Aoun a salué les efforts 
laborieux consentis par l’Algérie 
pour assurer la réussite du 
prochain Sommet arabe, et 
exprimé la disposition du Liban 
à participer et à contribuer 
au succès de cet important  

évènement arabe, indique-t-on de 
même source.
Cette rencontre a également 
permis d’évoquer les relations de 
fraternité et de coopération qui 

unissent l’Algérie et le Liban.
Le Président Michel Aoun a 
exprimé sa profonde gratitude 
pour les formes de solidarité 
apportées par l’Algérie au Liban.
Au terme de la rencontre, le 
Président libanais a chargé 
le ministre de la Justice de 
transmettre à son frère le 
Président Abdelmadjid Tebboune 
ses chaleureuses salutations, ainsi 
que sa pleine conviction quand à 
la capacité de l’Algérie d’abriter 
un Sommet arabe rassembleur 
pour une action arabe commune 
prometteuse. (APS)

L’Algérie est mobilisée, sous la 
direction du Président de la 
République, M. Abdelmadjid 

Tebboune, a garantir le succès du 31e 
Sommet arabe prévu les 1 et 2 novembre 
2022, a affirmé, jeudi à Alger, le 
ministre des Affaires étrangères et de 
la Communauté nationale à l’étranger, 
M. Ramtane Lamamra qui a annoncé 
une réunion en Algérie des factions 
palestiniennes avant la tenue du rendez-
vous arabe.
Présidant au siège de son département 
ministériel l’installation d’Amar Belani, 
nouveau SG du ministère en remplacement 
de Rachid Chakib Kaid, M. Lamamra a 
fait état d’”efforts incessants” pour mener 
une action diplomatique d’envergure sous 
la conduite du président de la République 
en vue de consolider les rangs palestiniens 
à la faveur d’une réunion qui se tiendra 
bientôt en Algérie avant même le Sommet 
arabe.
Il s’agit d’une démarche, poursuit M. 
Lamamra, tendant à “parvenir à une unité 
arabe renforçant l’unité palestinienne, mais 
aussi d’amorcer à la faveur du Sommet 
d’Alger un départ pour l’action arabe 
commune en vue d’actualiser la solidarité 
et la coordination pour une paix pérenne 
et équitable basée sur l’accès du peuple 
palestinien à ses droits imprescriptibles, 
tout en relevant les défis auxquels font face 
les sociétés arabes, partant du principe de 
sort commun et collectif”, a-t-il ajouté.
A cette occasion M. Lamamra a appelé à la 
nécessaire mobilisation de tout un chacun 
pour garantir le succès des prochaines 
échéances. “Nous sommes à la veille 
de la tenue du 31e Sommet arabe, un 
rendez-vous auquel nous nous préparons 
en déployant des efforts, Président et 
envoyés spéciaux”, a-t-il déclaré, mettant 
en avant, dans ce sens, le succès du Forum 
intergénérationnel de soutien à l’action 

arabe commune d’Oran tenu pour la 
première fois dans l’histoire.
M. Lamamra a insisté, dans ce cadre, 
sur le “renforcement de la diplomatie 
multilatérale dans le cadre de l’ONU, de 
l’UA et de la Ligue Arabe, et la relance du 
Mouvement des Non-alignés”.
Il s’agit en outre de “permettre à 
l’Organisation de coopération islamique 
de s’acquitter pleinement de ses missions 
de solidarité entre les peuples musulmans”, 
a-t-il ajouté.
Evoquant le Forum d’Oran, le chef de la 
diplomatie algérienne a souligné qu’il 
s’agissait d’un espace de “communication 
intergénérationnelle”, et d’une démarche 
pour tirer parti de la sagesse des 
expérimentés et de la fougue des jeunes au 
service de l’action arabe commune.
Ce Forum, a-t-il dit, est “une 
reconnaissance du rôle pivot de la société 
civile, à travers ce qui est communément 
connu par la diplomatie populaire”.
M. Lamamra a formulé le souhait de 
voir une “mobilisation inédite de tout 
un chacun pour être à la hauteur des 
attentes du Président de la République et 
de la confiance du peuple qui voit en la 
diplomatie un symbole de souveraineté”.
De son côté, M. Belani qui poursuivra 
ses missions d’Envoyé spécial chargé 
de la question du Sahara occidental et 
des pays du Maghreb au ministère des 
Affaires étrangères a appelé les cadres de 
ce département à œuvrer à la réalisation du 
rayonnement de la diplomatie de l’Algérie 
nouvelle.

La Confédération algérienne du 
patronat citoyen (CAPC) et 
l’Union nationale du patronat 

mauritanien (UNPM) ont signé un accord 
de coopération et de mise en œuvre de 
plan d’action du Conseil d’affaires algéro-
mauritanien, indique jeudi un communiqué 
de l’Organisation patronale algérienne.
Cet accord a été signé par les présidents 
des deux organisations, respectivement, 
Mohamed Sami Agli et Mohamed Zein 
El Abidine Ould Cheikh Ahmed, en 
présence d’opérateurs économiques des 
deux pays, lors d’une réunion de travail 
tenue au siège de l’UNPM, dans le cadre 
d’une visite d’une délégation de la CAPC 
à Nouakchott du 9 au 14 septembre 2022, 
suite à la signature du protocole d’accord 
portant création d’un Conseil d’affaires 
entre les deux pays en décembre 2021 à 
Alger, précise-t-on.
“A travers cet accord, la CAPC et l’UNPM 
s’engagent notamment à multiplier 

les manifestations économiques et 
commerciales et des rencontres B to B, à 
faciliter l’accès à l’information et à orienter 
les opérateurs économiques des deux pays 
afin de leur permettre d’identifier les 
opportunités de coopération et renforcer les 
échanges économiques et d’investissement 
dans des secteurs à fort potentiel, tels que 
les matériaux de construction, la production 
pharmaceutique, l’électroménager”, ajoute 
le communiqué.
Par ailleurs, la délégation de la CAPC, a 
été reçue, lors de sa visite à Nouakchott, 
par le ministre mauritanien des Affaires 
économiques et de la Promotion des 
secteurs productifs, Osmane Mamadou 
Kane.
“Les deux parties ont échangé sur les 
opportunités de coopération entre l’Algérie 
et la Mauritanie dans divers secteurs et la 
nécessité de multiplier les contacts entre 
les opérateurs économiques”, indique-t-on 
dans le même texte.
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Le Président Tebboune opère un vaste mouvement 
dans le corps des walis et walis délégués

Un plan de travail stratégique pour promouvoir 
les performances de l’ANIE

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a opéré, mercredi, un vaste 
mouvement dans le corps des 
walis et walis délégués, indique 
un communiqué de la Présidence 
de la République, dont voici le 
texte intégral:
“Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune 
a opéré, ce jour, un vaste 
mouvement dans le corps des 
walis et walis délégués.
En premier lieu: Il a été mis fin 
aux fonctions de seize (16) walis 
et trois (3) walis délégués:
A- Les walis:
- Baradai Abdelkader : wali de 
Laghouat
- Tibourtine Zineddine : wali 
d’Oum El Bouaghi
- Mezhoud Toufik : wali de Batna
- Dehadj Mohamed El Barka : 
wali de Tebessa
- Kelkal Abdelakder : wali de 
Jijel
- Abla Kamel : wali de Sétif
- Djaouadi Abdelaziz : wali de 
Saïda
- Limani Mustapha : wali de Sidi 
Belabès

- Ouinez Labiba : wali de Guelma
- Djari Messaoud : wali de 
Constantine
- Abbas Badaoui : wali de 
Tissemsilt
- Abdelkader Regaa : wali d’El 
Oued
- Abdelwahab Moulai : wali de 
Mila
- M’barek El Bar : wali d’Ain 
Defla
- Boualem Amrani : wali de 
Ghardaïa
- Aboubakeur Lanssari : wali 
d’El Ménéa
B- Les walis délégués :
- Redouane Khelifa : wali 
délégué de Bab El Oued

- Nadjia Necib : wali déléguée de 
Zéralda
- Anis Bendaoud : wali délégué 
de Sidi Abdallah
En second lieu: mutation de 
dix (10) walis et d’un (1) wali 
délégué :
A-Les walis :
- Sedas Lakhdar : de la wilaya de 
Chlef à la wilaya de Biskra
- Abi Nouar Abdellah : de la 
wilaya de Biskra à la wilaya de 
Ghardaïa
- Kamel Nouicer : de la wilaya 
de Blida à la wilaya de Bordj 
Bou Arreridj
- Lakhal Ayat Abdesslam : de la 
wilaya de Bouira à la wilaya de 

Relizane
- Mustapha Koreich : de la wilaya 
de Tamanrasset à la wilaya de 
Mila
- Mohamed Lamine Deramchi : 
de la wilaya de Tiaret à la wilaya 
de Sétif
- Ahmed Maabed : de la wilaya 
d’Alger à la wilaya de Blida
- Abdelkhalek Sayouda : de la 
wilaya de Mascara à la wilaya de 
Constantine
- Mohamed Benmalek : de la 
wilaya de Bordj Bou Arreridj à 
la wilaya de Batna
- Attalah Moulati : de la wilaya 
de Relizane à la wilaya de Chlef
B- Le wali délégué :
-Ahcène Khaldi, wali délégué de 
la nouvelle ville d’Ali Mendjeli, 
muté à Zéralda.
En troisième lieu : nomination 
de seize (16) nouveaux walis et 
quatre (4) walis délégués:
A-Les walis :
- Douifi Fodhil:  wali de Laghouat
- Nefla Samir : wali d’Oum El 
Bouaghi
- Lamouri Abdelkarim : wali de 
Bouira
- Boudraa Mohamed : wali de 
Tamanrasset

- Khalil Said : wali de Tébessa
- Bouguerra Ali : wali de Tiaret
- Rabehi Abdennour : wali 
d’Alger
- Ahmed Meguelati : wali de Jijel
- Ahmed Boudouh : wali de 
Saïda
- Chibani Samir : wali de Sidi 
Belabbès
- Aggoune Houria : wali de 
Guelma
- Rouabhi Ammar : wali de 
Mascara
- Nahila Laaredj : wali de 
Tissemsilt
- Said Akhrouf : wali d’El Oued
- Filali Abdelghani : wali d’Ain 
Defla
- Benmalek Mokhtar : wali d’El 
Ménéa
B- Les walis délégués :
- Rebaï Rachid : wali délégué de 
la nouvelle ville de Bouïnane
- Zinaï Abdelkarim : wali délégué 
de Bab El Oued
- Benhaddou Djamel 
Abdelmoumène : wali délégué 
de Sidi Abdallah
- Saifi Khedidja : wali déléguée 
de la nouvelle ville d’Ali 
Mendjeli”.

L’Autorité nationale 
indépendante des 
élections (ANIE) 

s’attèle à promouvoir ses 
performances à travers un plan 
d’action stratégique basée sur 
une ressource humaine qualifiée 
et la modernisation des méthodes 
de travail, et ce conformément 
aux développements survenues 
dans le domaine de la gestion, a 
affirmé, jeudi à Alger, le président 
de l’ANIE, Mohamed Charfi.
S’exprimant lors d’une 
conférence de presse à l’occasion 
du 3è anniversaire de la création 

de l’ANIE, M. Charfi a expliqué 
que ce plan visait à “promouvoir 
la performance de l’ANIE en vue 
de renforcer sa mission principale 
à savoir: la préservation des voix 
du peuple lors des différentes 
échéances électorales”.
Ce plan se base sur “le 
renforcement de l’ANIE par une 
ressource humaine qualifiée, 
notamment en ce qui concerne 
le volet technique de gestion 
des missions de l’ANIE, à la 
lumière du développement des 
technologies de l’information 
et de la communication, et la 

parfaite préparation face à toute 
menace technique, à l’instar de 
la diffusion de fake news”, a-t-il 
ajouté.
La stratégie vise à développer les 
structures de l’ANIE au niveau 
central et local en assurant des 
sièges adéquats à ses missions, 
a relevé le président de l’ANIE 
affirmant que “la conjoncture de 
la création de l’ANIE exigeait le 
recours à des sièges pour installer 
les structures locales”.
“Il est temps de revoir, réhabiliter 
ou changer ces sièges, et ce, selon 
les moyens de chaque wilaya”, 

a-t-il dit.
Dans le même sillage,  M. Charfi 
a mis en avant les efforts de l’Etat 
qui a mobilisé tous les moyens 
matériels et humains et accordé des 
facilitations permettant à l’ANIE 
de s’acquitter de ses missions 
dans les meilleures conditions, 
se disant “prêt” à œuvrer dans 
un cadre “participatif” en vue de 
promouvoir les performances de 
cette “jeune” Autorité.
Par la même occasion, M. 
Charfi a invité les différents 
partenaires, dont des journalistes 
et acteurs politiques, ainsi que des 

représentants de la société civile à 
enrichir cette stratégie.
Il a également passé en revue 
les haltes électorales les plus 
importantes que l’Autorité a 
eu à superviser, notamment 
la Présidentielle de 2019, à la 
faveur de laquelle le Président 
Abdelmadjid Tebboune a été élu 
à la tête de l’Etat, dans un climat 
de transparence et de régularité.
La conférence de presse a été 
débuté par la projection d’un 
film documentaire sur les étapes 
de la création de l’Autorité et ses 
activités.
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Baddari donne à partir de Mascara le coup d’envoi 
officiel de l’année universitaire 2022/2023

EDUCATION:

Un examen de mise à niveau à la fin du cycle primaire

ALGÉRIe POSTe/ONPS:

Signature d’une convention sur 
le paiement électronique pour 

la vente du livre scolaire

BeLAbeD:

Près de 90% des établissements 
scolaires sont dotés de cantines

Le ministre de 
l’Enseignement 
supérieur et de la 

recherche scientifique Kamel 
Baddari a donné, samedi, le 
coup d’envoi officiel de l’année 
universitaire 2022/2023, 
à partir de l’Université 
“Mustapha Stambouli”, à 
Mascara.
Accompagné des autorités 
locales et de représentants de la 
communauté universitaire, M. 
Baddari a ainsi donné à partir de 
Mascara le coup d’envoi de la 

nouvelle année niversitaire qui 
enregistre 1.700.000 étudiants 
et étudiantes, accueillis dans 
les différents établissements 
universitaires du pays, dont 
333.000 nouveaux inscrits, 
parmi les nouveaux bacheliers.
Le secteur de l’Enseignement 

supérieur a été renforcé pour 
cette rentrée universitaire par la 
réception de 45.000 nouvelles 
places pédagogiques à travers 
le pays, en plus de 20.000 lits 
réceptionnés dans plusieurs 
résidences universitaires dans 
plusieurs wilayas.
Le secteur a également 
bénéficié de l’ouverture 
de 2.100 nouveaux postes 
d’enseignants afin de renforcer 
l’encadrement pédagogique 
des établissements 
d’Enseignement supérieur, ce 

qui a permis d’atteindre 65.000 
enseignants de différents 
grades dont 47% ayant le grade 
de professeurs.
L’Université “Mustapha 
Stambouli” de Mascara 
accueillera, cette année un 
effectif de 22.500 étudiants 
dans les premier et deuxième 
cycles ainsi que 800 autres 
en doctorat en plus de 5.922 
nouveaux bacheliers, le tout 
réparti sur sept (7) facultés.
Pour cette nouvelle saison, 
l’Université a lancé deux (2) 

spécialités,  celles d’ingéniorat 
en Informatique et d’ingéniorat 
en Sciences et Technologies.
Au cours de sa visite à Mascara, 
le ministre a inauguré un centre 
de recherche à la Faculté des 
Sciences naturelles et de la vie 
au quartier de Sidi Saïd, ainsi 
qu’une résidence universitaire 
“Kettoufi Mohamed” d’une 
capacité de 2.000 lits. M. 
Baddari s’est également 
enquis de certains projets de 
recherche initiés à l’Université 
de Mascara.

Le ministre de 
l’Education nationale, 
Abdelhakim Belaabed 

a annoncé, samedi à Alger, 
l’organisation à compter de 
cette année d’un examen de 
mise à niveau pour les classes 
de fin du cycle primaire, lequel 
ne sera pas comptabilisé dans 
les moyennes de passage au 
cycle moyen.
“Les dernières retouches ont 
été apportées, aujourd’hui, 
aux préparatifs de l’examen de 
mise à niveau à la fin du cycle 

primaire, qui entrera en vigueur 
cette année (2022-2023)”, a 
indiqué M. Belaabed dans 
une déclaration à la presse en 
marge d’une réunion organisée 
par le comité chargé de la 
préparation de cet examen.
Le premier responsable du 
secteur de l’Education nationale 
a souligné que cet examen, 
dont les résultats ne seront 
pas comptabilisés dans les 
moyennes de passage au cycle 
moyen, vise principalement 
à “diagnostiquer les lacunes 

chez nos élèves à la fin du 
cycle primaire, en vue d’y 
remédier”.
M.Belaabed a également 
rappelé que “cette évaluation 
remplacera l’examen de 
fin du cycle primaire qui 
n’est plus en vigueur depuis 
l’année passée, suite à une 
étude approfondie démontrant 
l’inutilité pédagogique de cet 
examen au vu de la pression 
psychologique que subissent 
les élèves durant les épreuves”.

Le ministère de l’Education 
nationale, représenté par l’Office 
national des publications scolaires 

(ONPS) et le ministère de la Poste et 
des Télécommunications, représenté 
par l’entreprise Algérie Poste, ont signé 
samedi à Alger, une convention sur le 
paiement électronique pour la vente du 
livre scolaire, devant entrer en vigueur 
parallèlement à la rentrée scolaire prévue 
mercredi prochain.
Ladite convention a été cosignée par le 
directeur de l’ONPS, Mahmoud Yekhlef, 
et le directeur général d’Algérie Poste, 
Louai Zaidi.
A ce propos, le ministre de l’Education 
nationale, Abdelhakim Belabed, a affirmé 
que cette convention entrait dans le cadre 
de la “consécration des instructions et des 
orientations du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, portant sur 
l’amélioration du service public et la prise 
en charge optimale de tous les besoins de 
la vie scolaire des élèves, notamment au 
cycle primaire”.
Cette mesure (paiement électronique pour 
la vente du livre scolaire) est à même “de 
soulager les parents d’élèves et de leur 
faciliter l’opération d’acquisition du livre 

scolaire”, a-t-il estimé.
“L’ensemble des adhérents à l’espace 
réservé aux parents d’élèves sur la 
plateforme numérique du ministère de 
l’Education nationale pourront utiliser 
la carte magnétique Edahabia d’Algérie 
Poste ainsi que des mandats postaux lors 
de cette opération”.
De son côté, le ministre de la Poste et des 
Télécommunications, Karim Bibi-Triki, a 
affirmé que cette initiative qui intervient en 
appui au secteur de l’Education nationale, 
s’inscrit dans le cadre de la coordination 
gouvernementale entre les différents 
secteurs.
Le ministre a indiqué que son département 
ministériel œuvrera à l’accompagnement du 
secteur dans toutes les opérations relatives 
aux services des télécommunications, un 
créneau en plein essor.

Le ministre de l’Education nationale, 
Abdelhakim Belabed, a affirmé 
vendredi à Alger que “près de 90% 

des établissements scolaires sont dotés de 
cantines, affirmant “qu’il n’existe aucun 
problème” entre les communes et les écoles 
concernant leur gestion.
M. Belabed qui a donné, en compagnie 
de la ministre de l’Environnement et 
des énergies renouvelables, Samia 
Moualfi, le coup d’envoi de la campagne 
nationale de nettoyage des établissements 
éducatifs organisée par le ministère de la 
Communication a souligné que “près de 
90% des établissements scolaires sont dotés 
de cantines, en attendant d’atteindre un taux 
de 100% à la fin de l’exercice financier 
actuel”.
“Il n’existe aucun problème entre les 
établissements éducatifs et les communes” 
concernant la gestion des cantines scolaires, 
a-t-il souligné, rappelant que l’opération 
se déroule dans le cadre du “Conseil de 
coordination et de concertation qui regroupe 
des représentants des deux parties”.
Le ministre de l’Education nationale avait 
présidé, jeudi, une conférence nationale 
par visioconférence au cours de laquelle il 
a donné les instructions et les orientations 
nécessaires en prévision de la rentrée 
scolaire, soulignant l’importance d’ouvrir 
les cantines scolaires au premier jour de 
la rentrée et de veiller à assurer des repas 

chauds aux élèves”.
Le ministre a également chargé l’inspection 
générale du suivi de l’opération et 
de l’évaluation de la situation des 
établissements éducatifs au niveau national 
concernant toutes les démarches liées à la 
rentrée scolaire 2022/2023.
Le secteur de l’Education devrait 
réceptionner 587 cantines scolaires dans 
le cycle primaire, 86 semi-internats (59 en 
cycle moyen et 27 en secondaire), outre 
13 internats, en prévision de la prochaine 
rentrée.
11 millions d’élèves rejoindront les bancs de 
l’école au niveau national au titre de l’année 
scolaire 2022/2023, dont 425.625 nouveaux 
scolarisés, soit une augmentation de 4,3 % 
par rapport à l’effectif de l’année dernière.
Selon les chiffres avancés par le ministère 
de l’Education nationale, le nombre des 
établissements scolaires passera de 28.457 
à 28.839 établissements, dont 20.272 écoles 
primaires, 5.909 CEM, 2.658 lycées, dotés 
pour la plupart de cantines scolaires.
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Recensement Général, réhabilitation du périmètre 
d’Abadla et barrage vert au menu d’une réunion

Les résultats du 6ème RGPH traduiront les efforts de l’Etat 
et les résultats des réformes

Le ministre de la 
Numérisation et des 
Statistiques, Hocine 

Cherhabil a affirmé, jeudi à Alger, 
que le 6e Recensement général 
de la population et de l’habitat 
(RGPH), prévu du 25 septembre 
au 9 octobre prochains, revêtait un 
caractère stratégique, indiquant 
que ses résultats traduiront les 
efforts consentis et les résultats 
des réformes opérées par l’Etat.
M. Cherhabil s’exprimait lors 
d’une conférence de presse 
animée au siège du ministère de la 
Communication, en présence du 
ministre du secteur, M. Mohamed 
Bouslimani et du Secrétaire 
général (SG) du ministère de 
l’Intérieur, des Collectivités 
locales et de l’Aménagement du 
territoire, Mohamed El Habib 
Zehana.
Le 6e RGPH “revêt un 
caractère national, international 
et stratégique extrêmement 
important, en ce sens que ses 
résultats permettront à l’Algérie 
de mettre en avant les efforts 
consentis et les résultats pratiques 
des réformes initiées par l’Etat, 
notamment dans le cadre de 
l’exécution de ses engagements 
internationaux à l’instar des 
Objectifs du développement 
durable (ODD-2030)”, a précisé 
le ministre, assurant qu’une 
telle opération “se répercutera 
positivement sur l’image de notre 
pays, notamment en termes de 
classement et de classification 

internationaux”.
Pour M. Cherhabil, l’utilisation 
des données du prochain RGPH 
“permettra de mettre en place des 
politiques publiques de manière 
plus efficace, et favorisera leur 
suivi et leur évaluation à l’échelle 
nationale et locale, en fournissant 
des renseignements exactes et 
actualisées dans les domaines 
économique et social”.
Sur le terrain, explique-t-il, il 
sera question de “procéder à la 
collecte de renseignements à 
caractère social, démographique 
et économique de chaque membre 
de famille, les informations 
sur le mariage, le déplacement, 
la migration, l’éducation, 
l’enseignement, ainsi que des 
renseignements sur les principaux 
services publics offerts et 
l’utilisation des TIC”.
Il s’agit aussi, selon le ministre, 
du recensement des personnes 
aux besoins spécifiques et celles 
sans abri et l’identification des 
constructions, des habitations et 
autres ainsi que la réalisation du 
contrôle de qualité au plus haut 
degré pour recenser et appliquer 
les normes internationales 
contribuant efficacement à 
l’évaluation et à l’examen 
rigoureux des résultats.
Il a fait état de l’utilisation 
pour la première fois depuis 
l’indépendance des moyens 
technologiques modernes dans 
une opération structurelle vaste à 
travers le recours à plus de 57.000 

tablettes intelligentes équipées de 
cartes SIM 4G avec le concours 
d’agents qualifiés formés à cet 
effet et il s’agit là, a-t-il-dit, “d’un 
bond qualitatif dans l’histoire du 
recensement en Algérie”.
Ainsi, la valeur de l’enveloppe 
financière affectée à ces tablettes 
s’élève à un (1) milliard de DA 
et à cela s’ajoute une enveloppe 
financière consacrée par l’Etat 
de 5 milliards de DA pour la 
réalisation du 6ème Recensement 
général de la population et 
l’habitat dont les résultats seront 
dévoilés dans les trois mois qui 
suivent la fin de l’opération, a fait 
savoir le ministre.
“Ces technologies de pointe 

permettront de faciliter 
l’opération de collecte des 
informations du recensement et 
d’exploiter les données avec la 
réduction des coûts et des délais 
de collecte et de traitement de ces 
informations, et ce en exécution 
des instructions du président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune et conformément aux 
recommandations de l’ONU 
(session 2020) relatives au 
recensement de la population 
et l’habitat, visant à utiliser les 
TIC à grande échelle dans les 
opérations de recensement”, a-t-il 
assuré.
En vue d’une prise en charge 
optimale des étapes de cet 

important évènement national 
pris en charge par l’ONS en 
collaboration avec la Commission 
nationale présidée par le ministre 
de l’Intérieur, des collectivités 
locales et de l’aménagement du 
territoire en coordination avec des 
comités de wilaya et communales 
à travers le territoires national, 
M. Cherhabil a fait savoir que 
l’Etat algérien avait mobilisé 
toutes les ressources humaines 
et financières nécessaires en 
formant plus de 2.467 formateurs 
en sus de la mobilisation de plus 
de 61.000 agents dont 51.000 
chargés de recensement, 8.032 
agents contrôleurs et 2.000 agents 
de réserve”.

Le Premier ministre, 
M. Aïmene 
Benabderrahmane, a 

présidé,  jeudi, une réunion 
du Gouvernement durant 
laquelle des exposés relatifs 
aux derniers préparatifs du 
6ème Recensement Général 
de la Population et l’Habitat 
(RGPH), à la réhabilitation et 
le réaménagement du grand 
périmètre d’Abadla dans la 
wilaya de Béchar ainsi qu’à l’état 
d’avancement de la réhabilitation 
et d’extension du barrage vert 
ont été examinés, selon un 
communiqué des services du 
Premier ministre, dont voici le 
texte intégral:
“Le Premier Ministre, Monsieur 
Aïmene Benabderrahmane, a 
présidé, ce jeudi 15 septembre 
2022, une réunion du 
Gouvernement tenue au palais du 
Gouvernement.
Lors de sa réunion hebdomadaire, 
le Gouvernement a eu à examiner 
les points suivants:
- Le Recensement Général de la 
Population et de l’Habitat:
Le Gouvernement a entendu une 

communication présentée par 
le ministre de la Numérisation 
et des Statistiques, portant sur 
les derniers préparatifs du 6ème 
Recensement Général de la 
Population et l’Habitat (RGPH) 
qui constitue la seule opération 
statistique structurante réalisée de 
manière exhaustive.
Le RGPH est un moyen privilégié 
permettant de disposer d’une 
riche base de données et des 
indicateurs socioéconomiques 
d’aide à la décision permettant 
une meilleure prise en charge 
des besoins croissants de la 

population et une amélioration du 
service public.
Pour l’encadrement de cette 
opération, devant se dérouler du 
25 septembre au 9 octobre, plus 
53.000 agents recenseurs et 8.000 
superviseurs seront mobilisés.
Un plan de communication a été 
mis en œuvre pour sensibiliser la 
population sur l’importance de 
cette opération stratégique, pour 
laquelle toutes les conditions 
nécessaires à son bon déroulement 
ont été réunies.
A l’issue de la présentation, 
le Premier ministre a rappelé 

la nécessité de faire adhérer 
les citoyens à cette importante 
opération qui permettra la 
planification des actions de 
l’Etat selon la répartition 
démographique de la population 
d’une part et la réalisation 
des infrastructures d’appoint 
nécessaires d’autre part.
- Dans le domaine de 
l’Agriculture et du 
Développement Rural:
Le ministre de l’Agriculture 
et du Développement Rural a 
présenté une communication 
sur la réhabilitation et le 
réaménagement du grand 
périmètre d’Abadla, wilaya de 
Béchar.
A ce sujet, il a présenté les 
mesures nécessaires pour 
sécuriser l’approvisionnement 
en eau de ce périmètre en vue 
de couvrir tous les besoins en 
ressources hydriques. Il a été 
également question de prendre 
les mesures inhérentes à la 
préservation et à l’extension des 
superficies agricoles ainsi que 
le développement des activités 
industrielles.

Par ailleurs et dans le cadre du 
suivi permanent du projet de 
réhabilitation et d’extension 
du barrage vert, le ministre 
de l’Agriculture et du 
Développement Rural a présenté 
une communication consacrée à 
l’état d’avancement de ce projet 
qui revêt un caractère national et 
stratégique et qui s’étend sur 13 
wilayas.
Le Gouvernement a examiné 
ce projet dans ses dimensions 
écologique, environnementale 
et économique liée à ses 
potentialités de création de 
richesse et d’emploi.
A l’issue de la présentation, 
le Premier ministre a rappelé 
les orientations de Monsieur 
le Président de la République 
relatives à l’augmentation de 
la cadence de réalisation du 
programme d’action entrant dans 
ce cadre selon une démarche 
participative mobilisant tous 
les moyens et les compétences 
nationales et en s’assurant de la 
contribution de la société civile et 
des acteurs locaux”.
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ANNABA / AGRICULTURE

Vers des résultats performants après les premières précipitations

ANNABA / EDUCaTIOn naTIOnaLE

Les écoles primaires d’Annaba dotées de tablettes tactiles

ANNABA / UnIVERSITÉ BaDJI MOKHTaR

Le wali donne le coup d'envoi de la rentrée universitaire 2022/2023
Réception de 5000 places pédagogiques prêtes 

à accueillir la communauté estudiantine  

Les premières 
précipitations de la 
saison d'automne ont 

été accueillies avec joie ce 
week-end par la population 
de d’Annaba, et à travers tout 
le territoire national, mais 
et surtout les agriculteurs. 
A Annaba et les wilayas 
limitrophes de la région, on 
a lancé déjà la campagne des 
labours et de la semence. Il faut 
dire à ce sujet que cette wilaya 
d’Annaba avec une superficie 
agricole de quelques milliers 

d'hectares utiles n'arrive pas 
à optimiser son rendement et 
à valoriser ainsi ses capacités 
existantes qui recèlent des 
atouts non négligeables. 
D'ailleurs dans cet objectif, la 
direction des services agricoles 
de la wilaya (DSA) en étroite 
collaboration avec les instituts 
spécialisés dans le domaine 
viennent de lancer dernièrement 
des cycles de formation dans 
les différentes filières agricoles 
avec l'application sur le terrain 
nouvelles techniques de culture 
et d'élevage ce qui permettra 

évidement d'optimiser la 
production. Ce secteur vital 
a connu ces derniers temps 
des améliorations grâce aux 
différents programmes lancés 
par le gouvernement et le 
président de la république 
Abdelmadjid Tebboune  qui 
ont fait leur cheval de bataille 
du nord au sud pour réduire 
la facture des exportations 
dans l’immédiat et par au-delà 
pourquoi pas une autosuffisance 
alimentaire dont le monde 
entier en souffre aujourd'hui.

Une première dans 
les annales du 
système éducatif 

national d’Annaba. Alors 
que la rentrée scolaire est 
à nos portes, une opération 
d’envergure a débuté en 
direction de cinq (05)  
écoles primaires  sur  dix 
(10) qui ont été dotées 
de tablettes numériques 
à travers le territoire de 
la wilaya d’Annaba, en 
attendant que l’opération 
soit généralisée dans 
plusieurs écoles primaires 

de la wilaya d’Annaba. 
L’opération s’inscrit dans 
le cadre de l’introduction 
progressive de tablettes 
électroniques, décidée par 

les plus hautes autorités 
du pays visant à alléger 
le poids du cartable des 
élèves. Permettant ainsi 
aux élèves d’utiliser la 

tablette et le livre scolaire 
en format pdf à la place 
du format papier. Des 
dispositions de sécurité 
seront prises dans les 

écoles dotées de tablettes 
numériques pour ces 
accessoires électroniques. 
Cette mesure qui prend 
effet aujourd’hui par le 
lancement des distributions 
est tout à fait inédite et a 
été largement annoncée via 
les médias et les réseaux 
sociaux. Un important 
chantier logistique 
s’organise pour que les 
jeunes élèves  bénéficiaires 
puissent recevoir la tablette 
qui deviendra très vite leur 
incontournable instrument 
éducatif.

L'université Badji 
Mokhtar  (Sidi Achour) 
a accueilli, dans 

son amphi, la délégation des 
officiels conviés à la cérémonie 
solennelle, marquant la rentrée 
universitaire 2022/2023, 
conduite par le wali  d’Annaba 
et le président de l'APW.  Après 
avoir assisté à l’allocution 
de plusieurs   professeurs, un 
tableau des plus exhaustifs sur 
le parcours de l'entité et les 
infrastructures disponibles  a 
été abordé. Dans ce contexte, 
l’accent a été mis par l’un des 
intervenants sur la responsabilité 
qui incombe à la communauté 
estudiantine pour faire face 
aux défis qui s'imposent 
aujourd'hui à notre pays dans un 

environnement mondial marqué 
par des mutations profondes. 
Cette rentrée s'annonce sous 
de bons auspices, avec la 
réception de 5000 places 
pédagogiques prêtes à accueillir 
la communauté estudiantine  à 

la faculté de langues   et  2000 
places à l’école supérieure de 
technologie à Sidi Amar. Par 
ailleurs, il est utile de rappeler 
que l’université d’Annaba 
est devenue un pôle attractif 
incontournable en raison 

des  spécialités dispensées  
et des formations encadrées 
par des éléments de qualité, 
particulièrement dans certaines 
spécialités, qui attirent de 
plus en plus d'étudiants. Pour 
l'heure, l'administration de 

l'université s'emploie à parfaire 
les conditions d'un accueil 
convenable pour une véritable 
population estudiantine de plus 
en plus exigeante, notamment 
en matière de transport, de 
restauration et d'hébergement.

Sihem Ferdjallah

Sara.Y

Tayeb Zgaoula
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ANNABA / InTEMPÉRiES

Chaussées inondées…la Protection 
civile appelle à la vigilance

ANNABA / ASSainiSSEMEnT

Camapgne de nettoyage des plages 

ANNABA / SÛRETÉ DE WiLaYa

Examen de situation de 95 personnes et contrôle de 79 véhicules

ANNABA / FaiT DiVERS

Une dame âgée brulée 
au deuxième degré

ANNABA / FAITS DIVERS

Un jeune homme de 23ans retrouvé 
inanimé à la cité du 1er mai

Les éléments de la protection civile 
de la wilaya d’Annaba ont appelé 
les usagers de la route à faire preuve 

de vigilance pendant la conduite sous les 
premières pluies automnales, surtout que 
plusieurs inondations ont été signalées au 
niveau de plusieurs wilayas voisines.
La protection civile a communiqué une 
série de recommandations pour réduire 
les accidents de la route causés par les 
intempéries, appelant les usagers de 
la route, notamment les conducteurs 

de camions et de motos, à faire preuve 
de vigilance et de prudence pendant la 
conduite sous les premières chutes de 
pluies tombées en début d’automne. La 
protection civile appelle les usages de la 
route à faire preuve de vigilance au volant 
et au respect du code de la route et de la 
vitesse limitée, outre le contrôle technique 
périodique des véhicules, mettant l’accent 
à cet égard sur la nécessité pour les 
automobilistes de s’assurer de l`efficacité 
des dispositifs mécaniques (essuie-glace, 
feux avant et arrière, pneus…etc).

Une vaste campagne 
de nettoyage et  
d’embellissement  a été 

menée, avant-hier soir, au niveau 
des plages par   les éléments  
d’EPIC d’Annaba propre en 
coordination avec  la direction 
de l’environnement  et de l’APC, 
et ce  dans le but d’améliorer 
l’environnement des plages. Le 
matériel de collecte et équipements 
nécessaires pour cette campagne 

ont été mobilisés  ainsi que 
d’importants moyens humains 
pour le ramassage et la collecte 
des détritus domestiques et déchets 
divers abandonnés sur les plages. 
Cette initiative va s’étendre à  
toutes les autres plages, à Annaba 
ville, Seraidi, et Chetaibi. A noter, 
que les autorités locales d’Annaba  
ont pris les devants pour lancer des  
opérations  d’entretien des plages 
et ce  en vue d’améliorer le  cadre 
de vie et l’image de la ville.

Les services de la 
police judiciaire 
relevant de la 10 

ème  sureté urbaine en 
collaboration avec les 
éléments des brigades 
rapides d’intervention BRI 
ont entamé, en fin de la 
semaine passée, une vaste 
opération coup de poing, qui 
a touché plusieurs localités 
de la commune d’Annaba, 
à Cette opération s’est 
traduite par l’examen de 
situation de 95 personnes et 

le contrôle de 79 véhicules,  
l’arrestation de 08 individus 
pour possession de drogue et 
psychotropes, une personne 
activement recherchée par 
la police et deux autres 
impliquées dans des affaires 
criminelles. Les mêmes 
éléments ont arrêté un 
suspect  âgé de 30 ans mêlé 
à une affaire de vente de 
psychotropes, et ont procédé 
à la saisie de 40 comprimés 
de psychotropes  ainsi 
qu’une somme d’argent 

découlant des revenus de 
la commercialisation des 
substances.
Les mis en cause ont été 
présentés par devant le 
procureur de la république, 
et placé en détention 
provisoire en attendant 
l’instruction judiciaire de 
cette affaire. Un appel au 
civisme des citoyens a été 
lancé par les forces de l’ordre 
qui ne cessent de  rappeler la 
disponibilité des numéros 
verts mis à leur disposition.

Le pire a été évité, avant-
hier, vers les coups de 9 
heures du matin au niveau 

du quartier ‘’Didouche Mourad’’ 
lors d’un accident, dû à un défaut 
de manipulation d’une poêle « 
fourneau à gaz » qui a pris feu. En 
effet,  une vieille dame âgée de 80 
ans a subi des brulures au niveau 
du corps aux deuxième et troisième 

degrés en voulant manipuler le 
fourneau. L’intervention rapide des 
sapeurs-pompiers a permis d’éviter 
un incendie. La victime âgée de 
80 ans, blessée a été évacuées vers 
l’hôpital des grands brulés à «Ibn 
Sina» pour y recevoir les soins 
appropriés.  Une enquête a été 
ouverte par les éléments de la sécurité 
afin de déterminer les circonstances 
exactes de cet incident.

Une enquête a été ouverte, 
en début de  semaine, par 
les éléments de la police 

judiciaire relevant de la sûreté de la 
wilaya  sur la découverte d’un corps 
inerte d’un jeune homme âgé de 
23ans, au niveau d’une maison rurale 
en construction à la cité 1er mai. La 
nouvelle s’est répandue telle une 
traînée de poudre dans la localité. 
La découverte a été faite par des 

personnes présentes sur les lieux qui 
ont retrouvé le corps de cet homme 
inanimé. Aussitôt alertés, les éléments 
de la protection civile  se sont rendus 
sur les lieux afin d’examiner la 
situation. Selon des sources formelles, 
l’homme âgé de 23ans était décédé sur 
les lieux, mais  la cause du décès reste 
toujours inconnue. Une enquête a été 
ouverte par les éléments de sécurité 
qui étaient présents sur les lieux pour 
déterminer les causes exactes de ce 
drame, a indiqué la même source.

Imen.B

Sara.Y

Sara.Y

Imen.B
Imen.B

Sara.Y
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Le complexe 
sidérurgique Sider 
El Hadjar à Annaba, 

symbole de l’industrie lourde 
et la base de la sidérurgie dans 
le pays, fait face à des défis 
économiques lui imposant 
d’affirmer son efficience et 
son potentiel compétitif pour 
accompagner la dynamique 
d’édification de l’économie 
algérienne.
La Société nationale de 
sidérurgie (SNC), a été 
créée en 1964 avec pour 
mission de mettre sur pied 
le complexe d’El Hadjar, 
inauguré effectivement le 19 
juin 1969 dans la commune de 
Sidi Amar, wilaya d’Annaba, 
par l’ancien président Houari 
Boumediène (1932-1978).
La première coulée de fonte du 
haut fourneau n1 a été réalisée 
par des bras et cadres algériens 
formés par l’Etat dans des 
universités internationales 
constituant un staff technique 
et dirigeant intégré qui avaient 
relevé le défi de construire les 
autres unités du complexe qui 
est devenu un leader régional 
de la sidérurgie.
Les réalisations du processus 
productif se sont succédées, 
par la suite, avec la mise en 
service des aciéries et laminoirs 
à chaud et à froid le 15 mai 
1972, avant l’inauguration an 
1980 du haut fourneau n2.
Le complexe Sider El Hadjar 
s’est positionné comme 
base industrielle lourde dans 
une logique d’”industrie 
industrialisante et intégrée” 

qui a favorisé, selon ses cadres 
dirigeants, “l’apparition d’un 
réseau d’unités industrielles 
publiques et privées dont 
l’activité dépend directement 
des produits ferreux”.
Avec le parachèvement des 
structures de son processus 
productif et l’augmentation de 
sa capacité à près de 2 millions 
de tonnes d’acier liquide par 
an, le complexe Sider El Hadjar 
est devenu un géant de la 
sidérurgie à l’échelle nationale 
et régionale, un symbole de la 
politique d’industrialisation de 
l’Algérie et une locomotive 
de l’industrie et de la relance 
économique.
Cette dynamique économique 
du complexe lui a permis 
d’employer 22.000 
travailleurs, créant ainsi 
une dynamique sociale dans 
l’Est du pays, mais aussi de 

relancer la formation et la 
recherche dans le domaine 
sidérurgique avec la création 
d’une unité de recherche 
au sein du complexe, des 
partenariats avec l’université, 
l’ouverture d’instituts de 
formation spécialisés, outre la 
prise en charge des stagiaires 
du secteur de la formation 
professionnelle dans la wilaya.
Au cours de ce processus, le 
complexe Sider a été confronté 
à des difficultés l’ayant 
empêché d’atteindre un niveau 
de rentabilité garantissant 
l’équilibre financier, des 
difficultés qui ont imposé une 
ouverture de capitale sans 
efficacité avec des partenaires 
étrangers à partir de 2001.
En 2016 l’Etat décide de mettre 
fin à ce partenariat et d’acquérir 
l’intégralité du capital du 
complexe qui redevient une 

entreprise publique relevant 
du groupe industriel public 
Sider dénommée Sider 
El Hadjar, expliquent des 
cadres du département de 
communication.
La décision de mettre un terme 
au partenariat et de reprendre 
le complexe a constitué un 
choix stratégique à dimensions 
socioéconomiques qui 
réaffirme l’attachement de 
l’Etat à ses acquis économiques 
et sociaux et son engagement 
à accompagner ce complexe 
symbole pour retrouver sa 
place dans le tissu industriel 
national et participer à la 
relance économique nationale.
Le complexe a bénéficié, 
dans ce cadre, d’un plan 
d’investissement en deux 
tranches. La première 
lancée en 2015 a porté 
sur la modernisation et 

la requalification du haut 
fourneau n 2 et des installations 
de soutien pour en porter 
les capacités de production 
à 800.000 tonnes/an, a-t-on 
relevé.
Les efforts de réhabilitation de 
l’usine El Hadjar ont permis, 
en 2020, d’affirmer le niveau 
de qualité de ses produits 
ferreux et du mode de sa 
gestion par l’obtention de la 
certification ISO 9001, en plus 
du certificat de conformité de 
sa production de tubes sans 
soudure destinés au transport 
des produits pétroliers et gaz.
Le complexe Sider El Hadjar 
s’étend sur 832 hectares et 
emploie 5.748 travailleurs, 
sa capacité de production 
actuelle atteint 800.000 tonnes 
de produits ferreux plats et 
longs, de rond à béton et de 
tubes.
Durant l’année 2021, Sider 
El Hadjar a exporté pour 
65 millions dollars de 
produits ferreux, selon les 
responsables du complexe 
qui misent sur le lancement 
de la seconde tranche du plan 
d’investissement, encore 
en suspens, qui prévoit la 
modernisation et la rénovation 
des aciéries, des laminoirs, 
de l’unité d’oxygène, outre 
l’acquisition d’équipements 
pour la chaîne de production 
afin de permettre à l’usine 
de retrouver sa capacité 
compétitive et dépasser le 
seuil de 1,2 million tonnes/an, 
est-il souligné.

ANNABA / SIDER EL HADJAR

Le symbole de l’industrie sidérurgique algérienne face 
au défi de l’efficience économique

Le prix des œufs ne cesse 
d’augmenter : jusqu’à 
20% en l’espace d’une  

année. Dans les rayons des 
grandes surfaces ou sur les 
marchés, les consommateurs 
l’ont bien remarqué. “C’est 
très ennuyeux si ça continue 
ainsi. « Les œufs sont des 
aliments fréquemment 
consommés», commente une 
cliente. Cette hausse est due 
à l’augmentation du prix des 
céréales. Les prix des œufs 
flambent actuellement sur 
le marché, c’est  ce que l’on 
constate à travers les marchés 
de détails d’Annaba.  Une 

virée dans différents points de 
vente de la capitale, renseigne 
sur cette augmentation 
sensible des prix des œufs  
comparativement aux jours 
précédents. Dans certains 
magasins, un plateau d’œufs 
est cédé à 600 DA. A noter, 
que cette hausse intervient 
dans un contexte marqué par 
la détérioration du pouvoir 
d’achat. Les citoyens à moyens 
limités se voient renoncer à 
l’achat de quelques aliments à 
savoir les denrées alimentaires 
ou même les viandes rouges 
et blanches. Dans ce cas les 
œufs deviennent une source 
essentielle de protéines pour 

le consommateur algérien. 
Certains commerçants 
évoquent le manque 
d’approvisionnement. «L’offre 
ne répond pas actuellement à la 
demande», précise un vendeur. 
«Beaucoup d’éleveurs ont 
arrêté la production à cause 
du coût élevé des aliments 
de volaille qui a atteint des 
niveaux records, en plus du 
coût de la matière première, 
la baisse de rentabilité de 
l’élevage, suivis par des 
médicaments vétérinaires 
dont les prix ont explosé, 
jusqu’à la facture exorbitante 
de l’électricité et de la main-
d’œuvre», ajoute-t-il.

ANNABA / SPÉCULATION

Les œufs de plus en plus chers
Sara.Y



Face aux demandes de l’Autorité de la concurrence, 
TF1 et M6 renoncent à leur fusion

Guerre en Ukraine 
La Russie de nouveau en accusation après 

les découvertes macabres à Izioum

En Haïti, un entrepôt du Programme alimentaire mondial pillé

Les deux groupes ont 
annoncé, vendredi soir, 
mettre un terme à leur projet 

de mariage. Les contreparties 
suggérées par l’Autorité de 
la concurrence pour autoriser 
l’opération, dont la cession de l’une 
des chaînes, TF1 ou M6, vidaient 
l’opération de son sens, regrettent 
les deux groupes, selon le monde fr.
Depuis l’été, ils ne se faisaient 
plus guère d’illusions. Mais tant 
que la messe n’était pas dite, ils 
conservaient un tout petit espoir 
d’aboutir. Dix-huit mois après avoir 
lancé le processus, les groupes TF1 
et M6 ont finalement renoncé à leur 
mariage.
« Cette décision intervient après 
l’audition des parties par le collège 
de l’Autorité de la concurrence 
[ADLC], les 5 et 6 septembre », ont 
indiqué Bouygues et RTL Group, 
vendredi 16 septembre, après la 
fermeture de la Bourse. Au cours de 
ces deux jours décisifs, les parties 
avaient réitéré les engagements 

qu’elles étaient prêtes à prendre 
pour répondre aux exigences de 
l’Autorité – comme garder des 
régies publicitaires séparées. Les 
opposants à cette union, eux, 
avaient répété leurs craintes quant 
aux conséquences de l’opération 
: une position ultradominante sur 
l’audience de la télévision (plus de 
40 %) et le marché publicitaire (71 

% auraient été entre leurs mains), 
des menaces sur la diversité de la 
production audiovisuelle (40 % à 
eux deux) et les tarifs du marché, 
etc.
Après les avoir écoutés, les 
membres du collège de l’ADLC ont 
apparemment partagé la conclusion 
tirée par les services de l’institution 
au terme du rapport d’instruction de 

400 pages remis au cours de l’été : 
pour être autorisée, la fusion devait 
voir la future entité se départir de 
l’une des chaînes-phares des deux 
groupes, soit TF1, soit M6.
Un remède dont les parties 
n’avaient jamais caché qu’à leurs 
yeux, il viderait l’opération de son 
sens. Aussi, quand, vendredi matin, 
Benoît Cœuré a téléphoné à Thomas 
Rabe, le patron de Bertelsmann 
(premier actionnaire de RTL 
Group, qui détient le groupe M6, 
soit sept chaînes de télévision, et 
les trois stations de radio du groupe 
RTL), et à Olivier Roussat, celui de 
Bouygues (propriétaire du groupe 
TF1), pour réitérer cette condition 
sine qua non, les deux groupes ont 
considéré qu’ils n’avaient d’autre 
choix que de jeter l’éponge.
Lobbying auprès de Bruno Le 
Maire
« Cela équivalait à nous opposer un 
refus », traduit l’un des négociateurs 
de l’opération, qui déplore que « 
l’on juge ces affaires avec les yeux 

du passé ». Depuis le début du 
projet, en effet, RTL et Bouygues 
plaident pour que la définition du 
« marché pertinent » de la publicité 
télévisée soit revue, en y ajoutant 
la publicité numérique, et plus 
particulièrement celle de la vidéo 
sur Internet, devenue, selon eux, 
une concurrente directe.
Ainsi, selon leur calcul, leur 
part de marché serait tombée 
sous la barre des 50 %, un taux 
beaucoup plus acceptable pour le 
gendarme de la concurrence. Las. 
« L’évolution des usages constatée 
à l’issue de l’examen approfondi 
de la présente opération ne permet 
pas de considérer que la publicité 
télévisée et la publicité en ligne 
sont suffisamment substituables 
du point de vue des annonceurs 
», a tranché l’Autorité dans le 
communiqué publié vendredi soir, 
dans lequel elle « prend acte » de la 
décision de Bouygues de renoncer à 
l’acquisition de M6.

Plus de 400 tombes et une fosse 
commune ont été retrouvées 
dans cette ville de l’Est. 

Selon les Ukrainiens, les victimes 
seraient en majorité des civils, dont 
les corps porteraient des traces de 
mort violente et de tortures.
Une fosse commune et plus de 
400 tombes ont été découvertes, 
jeudi 15 septembre, après le départ 
des Russes, au milieu d’une forêt 
à l’entrée de la ville d’Izioum, 
située dans l’est de l’Ukraine et 
qui comptait 47 000 habitants 
avant la guerre. Policiers, militaires 
et démineurs ukrainiens ont été 
dépêchés sur place.
Les autorités ukrainiennes ont 
commencé les exhumations 
vendredi pour déterminer les causes 
de la mort, qui laissent penser à 
de possibles crimes de guerre. La 
fosse commune contenait les corps 
de dix-sept soldats ukrainiens, 
selon les autorités locales. Elle 

était surmontée d’une croix avec 
l’inscription : « Armée ukrainienne 
17 personnes. Izioum, de la morgue 
», comme l’ont constaté des 
journalistes de l’Agence France-
Presse. Les corps vont être exhumés 
pour une autopsie à Kharkiv, où des 
tests ADN seront effectués.
Les tombes sont situées tout autour 
de la fosse. Selon des témoins et 
un enquêteur ukrainien, certaines 
victimes ont été tuées par balle et 
d’autres par des tirs d’artillerie, des 
mines ou des frappes aériennes. 
Certains corps présentent des 
signes de torture, a affirmé le 
chef du bureau du procureur de 
Kharkiv, Oleksandr Filchakov. Au 
moins un cadavre exhumé avait les 
mains liées avec une corde. Il était 
toutefois impossible d’établir dans 
l’immédiat s’il s’agissait d’un civil 
ou d’un militaire, la dépouille étant 
très abîmée.
Dix « salles de torture »

Selon les autorités locales, 443 
tombes ont été découvertes au total, 
dont probablement « une majorité 
» de civils. Elles ont été creusées 
pendant les combats lors de la prise 
de la ville par les forces russes, en 
mars, et durant l’occupation russe 
qui s’est achevée dans la nuit de 
samedi 10 à dimanche 11 septembre, 
à la faveur de la contre-offensive 
ukrainienne lancée quelques jours 
plus tôt.
Certaines sont surmontées 
d’une croix en bois portant un 
numéro, d’autres un nom. Selon 
Oleg Kotenko, responsable 
gouvernemental pour la recherche 
des personnes disparues, « les 
tombes qui ne portent pas de 
noms sont celles de gens [trouvés] 
dans la rue ». « Il y a beaucoup de 
personnes qui sont mortes de faim, 
a-t-il ajouté. Cette partie de la ville 
était isolée, sans ravitaillement. 
Les gens étaient bloqués, rien ne 

marchait. »
« 99 % [des corps exhumés] 
présentaient des signes de mort 
violente », a déclaré dans la 
soirée, vendredi, le gouverneur 
régional, Oleg Synegoubov. « De 
toute évidence, ces personnes ont 
été torturées et exécutées », a-t-il 

affirmé sur Telegram. De son côté, 
le chef de la police ukrainienne, 
Igor Klymenko, a annoncé la 
découverte de dix « salles de torture 
» dans des localités reprises aux 
Russes dans la région de Kharkiv, 
dont six à Izioum et deux dans la 
ville de Balakliïa.

Situé aux Gonaïves, la 
troisième ville du pays, 
cet entrepôt contenait 

1 400 tonnes de nourriture 
rassemblées par le programme de 
l’ONU. Depuis plusieurs jours, 
l’île est le théâtre de violentes 
manifestations contre la hausse 
des prix du carburant.
La colère ne s’éteint pas en Haïti. 
Des violences et des pillages ont 
de nouveau eu lieu, vendredi 
16 septembre, dans plusieurs 
villes du pays, après la décision 
du gouvernement d’augmenter 
le prix du carburant. Des 
manifestants ont pillé un entrepôt 

du Programme alimentaire 
mondial (PAM) de l’Organisation 
des Nations unies (ONU).
Cet entrepôt situé aux Gonaïves, 
troisième ville la plus peuplée 
du pays, contenait 1 400 tonnes 
de nourriture. Il a été visé jeudi 
par les protestataires, tandis 
que la colère s’exprimait dans 
la capitale, Port-au-Prince, et 
diverses autres villes.
Dans un communiqué publié 
vendredi, le PAM a condamné 
l’attaque de son bureau et le 
pillage de son entrepôt aux 
Gonaïves, soulignant que ces 
vivres étaient destinés aux 

programmes de repas scolaires 
et aux familles et enfants les plus 
vulnérables d’Haïti, nation qui 
s’enfonce chaque jour davantage 
dans la crise.
« Cet incident est simplement 
inacceptable. La nourriture pillée 
devait permettre de nourrir près 
de cent mille écoliers jusqu’à la 
fin de l’année », a déploré Jean-
Martin Bauer, directeur du PAM 
en Haïti, cité par le communiqué.
Un bureau des Nations unies 
également saccagé
Des scènes de pillage ont été 
constatées ailleurs aux Gonaïves 
et à Saint-Marc, deux villes 

principales du département de 
l’Artibonite. Selon le quotidien Le 
Nouvelliste, les locaux du Bureau 
des Nations unies pour les services 
d’appui aux projets (UNOPS), de 
plusieurs établissements scolaires 
congréganistes, d’une université 
publique et de plusieurs 
entreprises ont été saccagés et 
pillés.
La capitale haïtienne a enregistré 
sa quatrième journée de violences. 
Depuis mardi, des protestataires 
ont attaqué des entreprises et 
des bâtiments hébergeant des 
institutions publiques. Jeudi, les 
locaux de la Télévision nationale 

d’Haïti (TNH) et un bureau des 
Archives nationales avaient été 
attaqués. Plusieurs magasins, 
boutiques et autres entreprises ont 
également été pillés et incendiés.
Entre mercredi et jeudi, les 
résidences de deux proches du 
gouvernement, l’avocat André 
Michel et l’ancienne sénatrice 
Edmonde Beauzile, ont été 
saccagées. La résidence de 
Ricard Pierre, ministre de la 
planification et de la coopération 
externe, a été également attaquée. 
Un communiqué publié par 
M. Michel a confirmé ces trois 
attaques.
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La Syrie risque une forte propagation du choléra,
 alerte l’OMS

BRAQUAGES DE bANQUE AU LIbAN:

 face au désespoir des épargnants, le phénomène prend de l’ampleur

Nouvelle journée de violences et de pillages en Haïti, un centre de 
stockage de médicaments détruit

C’est une 
nouvelle 
conséquence 

de la sécheresse au 
Moyen-Orient, la Syrie 
craint un retour du choléra. 
L’Organisation mondiale 
de la santé a mis en garde, 
mardi 13 septembre, 
contre le risque très élevé 
de propagation de la 
maladie. Le pays voisin, 
l’Irak, est déjà touché par 
le choléra depuis le début 
de l’été.
En Syrie, les provinces 
les plus touchées sont 
Alep dans le nord et 
Raqqa et Deir Ezzor dans 
le nord-est, sous contrôle 
kurde. À Deir Eizzor, 
la maladie se serait 

propagée à travers l’eau 
potable contaminée, selon 
l’Observatoire syrien des 
droits de l’homme. Les 
autorités auraient cessé 

de distribuer du chlore 
aux stations de pompage 
depuis trois mois.  
Au total, sept décès et 
des dizaines de cas ont 

déjà été comptabilisés. 
La maladie n’avait pas 
circulé dans le pays 
depuis 2009. 
Le choléra est une 
infection diarrhéique 
aiguë qui provoque des 
déshydratations parfois 
mortelles. Elle se transmet 
par l’eau ou la nourriture.
Déjà victime de la 
sécheresse provoquée par 
le changement climatique 
et les modifications du 
cours de l’Euphrate, 
après onze ans de guerre, 
la Syrie souffre d’une 
grave pénurie d’eau 
potable. Avant 2010, 98% 
des habitants des villes 
et 92% des habitants des 
communautés rurales 

avaient un accès sûr à 
l’eau salubre. Mais le 
conflit a endommagé 
environ les deux tiers 
des usines de traitement 
d’eau, la moitié des 
stations de pompage et un 
tiers des châteaux d’eau, 
selon un rapport du Fonds 
des Nations unies pour 
l’enfance (Unicef) datant 
d’avril.
Lundi, l’ONU a exhorté les 
pays donateurs à fournir 
d’urgence des fonds 
supplémentaires pour 
combattre l’épidémie. « 
Il s’agit d’une menace 
sérieuse pour la Syrie et 
la région », a déclaré le 
coordinateur de l’ONU en 
Syrie, Imran Riza.

Au Liban, au moins cinq 
braquages de banques 
par des déposants 

désespérés de pouvoir 
récupérer leurs économies 
ont eu lieu ce vendredi. Deux 
autres attaques similaires 
avaient eu lieu en début de 
semaine.
Ici, c’est un officier de police 
qui exige de récupérer ses 
économies bloquées par sa 
banque. Ailleurs, c’est un père 
de famille qui réclame son 
argent pour payer les frais de 
scolarité de ses enfants... 
Les déposants libanais, frappés 

par de lourdes restrictions 
imposées illégalement par les 
banques, et qui ont vu leurs 
économies dévalorisées par 
la dépréciation de la livre, 
ont atteint les limites du 
supportable. Face à l’inaction 
des tribunaux et au laxisme 
des autorités, beaucoup ont 
décidé de se faire justice eux-
mêmes, encouragés par des 
comités de défense des droits 
des déposants.   
Le mode opératoire est 
presque toujours le même. 
Le déposant pénètre dans 
une agence en brandissant 

une arme, prend en otage 
employés et clients, et exige 
que de l’argent prélevé sur 
son compte lui soit remis. 
La plupart du temps, l’arme 
utilisée est factice.
Face à ce phénomène, les 
banquiers, qui font assumer de 
facto à leurs clients les pertes 
financières du pays, ont décidé 
de fermer leurs guichets 
les trois premiers jours de 
la semaine prochaine pour 
dénoncer ce qu’ils appellent 
les atteintes à la sécurité des 
établissements bancaires et 
des employés.

Le ministre de l’Intérieur a 
promis pour sa part un « plan 
strict pour imposer la loi et 

l’ordre dans le pays afin de 
protéger les déposants et les 
citoyens ».

La capitale haïtienne a 
connu une nouvelle 
journée mouvementée 

vendredi 16 septembre, 
marquée par des scènes de 
pillage et d’incendies. La 
population est descendue 
dans les rues pour cracher sa 
colère après la décision du 
gouvernement d’augmenter 
le prix du carburant et 
réclamer le départ du 
Premier ministre, Ariel 
Henry. Dans le département 
de l’Artibonite, c’est un 
centre d’approvisionnement 
en médicaments qui a été 
mis à sac. 
La situation reste très tendue 
à Port-au-Prince où toute 
la journée de vendredi, 

des protestataires ont tenté 
d’allumer des feux, rapporte 
notre correspondante à Port-
au-Prince, Marie-André 
Bélange. À Pétion-Ville et 
Delmas, des manifestations 
organisées par la population 
en différents endroits de la 
capitale haïtienne ont été 
réprimées par des agents de 
la police nationale qui ont tiré 
à balles réelles et fait usage 
de gaz lacrymogènes pour 
disperser les protestataires. 
Une banque a été pillée et 
incendiée partiellement. Des 
véhicules qui étaient dans les 
parages de l’institution sont 
partis en fumée. La police 
est tout de même parvenue 
à empêcher le pillage de 

plusieurs autres entreprises.
Au sein de la population, 
les conséquences de ces 
mouvements de protestation 
contre la hausse des prix 
de l’essence et visant à 
réclamer le départ du premier 
ministre, Ariel Henry, se 
font déjà sentir. Certaines 
familles commencent à 
manquer d’eau potable et 
d’autres produits de première 
nécessité car les routes 
restent toujours bloquées, 
paralysant la circulation 
depuis mardi. Gallon en 
main, plusieurs personnes 
ont été remarquées vendredi 
dans des quartiers de la 
capitale haïtienne en quête 
d’eau.

Par l’intermédiaire du 
ministre de la Justice, le 
gouvernement haïtien a 
condamné dans un tweet 
les actes de violence, de 
pillage et de vandalisme 

perpétrés contre les 
locaux des institutions 
publiques et internationales, 
d’entreprises privées ainsi 
que des résidences de leaders 
politiques.  
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Le président de la FAF 
Djahid Zefizef est revenu 
sur le succès des U17 en 

coupe arabe.
«Le tournoi était l’initiative 
de l’ancien BF et on a œuvré 
pour sa réussite, on avait deux 
buts : le premier, d’ordre 
organisationnel, on devait 
organiser ce genre de tournois, 
malgré que les infrastructures 
n’étaient pas prêtes, on a réussi 
quand même, c’était une bonne 
préparation. Sportivement 
parlant un bon examen avant la 
CAN qui aura lieu chez nous, il 
faut être objectif, il y aura un 
niveau beaucoup plus important, 
La semaine prochaine on fera 
une réunion avec la DTN et les 
staffs pour faire une évaluation, 
on a les U20 qui ont un tournoi 
de l’UNAF qualificatif à la 
CAN, les U23 qui préparent les 

éliminatoires de la CAN, et cette 
équipe des U17, j’ai dit au DTN 
de faire une évaluation de ce 
qui a été fait, pour entamer les 
préparatifs de ce qui va venir.» 
L’académie de Bel-Abbès a 
réussi son pari, d’ailleurs les 
joueurs seront transférés à 
Khemis Miliana : «On verra 
après ma rencontre avec les 
staffs, en principe oui, l’équipe 
ira à Khemis Miliana, comme il 
y a la possibilité qu’ils aillent 
au lycée de Draria, et pourquoi 
pas l’introduire dans une 
compétition aussi», dira-t-il, 
faisant allusion a la prochaine 
inscription des académiciens 
de la FAF dans le championnat 
U19, comme nous vous l’avions 
annoncé il y a quelques jours.  
Zefizef enchaîne et évoque le 
programme de toutes les autres 
catégories, Korichi a été invité 

à écrire un rapport détaillé : «Le 
dernier BF a écouté un rapport 
de la DTN, tout a été dit avec les 
détails, on a eu droit même aux 
standards qu’il faut pour chaque 
compétition, pour le moment on 
est dans les normes pour les 3 
catégories, j’ai demandé au 
DTN de me donner un rapport 
et je ferai une évaluation avec 
tous les staffs.»

«On n’a pas d’autres choix 
que de poursuivre l’aventure 

des académies.»
«On n’a pas d’autres choix que 
d’aider ces académies et les 
encourager, et de continuer vu 
le manque à combler au niveau 
des clubs» avant de rappeler ce 
qui a été fait au PAC et le citer 
comme exemple. «L’académie 
du PAC c’est une locomotive 
pour la formation», ajoute-t-il.

Un secteur en crise, qui 
favorise son retour

À l’occasion des deux rencontres 
que disputeront les Verts face à la 
Guinée et au Nigéria, ce constat 
s’est renouvelé. En effet, le 
titulaire habituel, Raïs M’Bolhi, 
est âgé de 36 ans, est resté sans 
contrat tout l’été et vient tout juste 
de s’engager... en D2 saoudienne.
Derrière lui, il n’est guère de 
grand joueur qui se dégage. Là 
où le Maroc peut compter sur 
un Yassine Bounou, le Sénégal 
sur Edouard Mendy ou encore 
le Cameroun sur André Onana, 

l’Algérie n’a que des espoirs 
et des joueurs méconnus sur la 
scène internationale. C’est dans 
ce contexte global particulier 
que revient Alexandre Oukidja, 
qui connaît lui aussi une période 
difficile.
La saison passée, le numéro 2 
des Verts espérait poursuivre 

sur sa lancée. Il était titulaire 
avec le FC Metz, honnête club 
de L1 française, et graillait 
régulièrement du temps de jeu 
en sélection. Hélas pour lui, ses 
très mauvaises prestations l’ont 
poussé sur le banc d’un Metz qui 
finira relégué, puis l’ont conduit 
à être écarté de la dernière liste 

de Djamel Belmadi.
Un dernier rebond?

Son début de saison, en L2 donc, 
n’a pas beaucoup changé cette 
donne. S’il est redevenu titulaire 
dans les cages, il a déjà récolté 2 
cartons rouges et Metz n’est que 
8ème. En sélection, Moustapha 
Zeghba semble s’imposer 
progressivement et, avec lui, un 
Anthony Mandréa qui n’a pas 
été mauvais face à l’Iran et qui, 
lui, débute très bien avec le Stade 
Malherbe de Caen.
Que peut donc espérer Oukidja 
de son retour? Avant tout, 

retrouver du plaisir. Sa sortie, 
en larmes, lors du dernier match 
entre Metz et Guingamp suite à 
un rouge (très) sévère en a touché 
pus d’un. Le joueur, qui a fait 
son mea-culpa public suite à sa 
dernière saison, veut rebondir. Il 
est certes âgé de 34 ans (un âge 
pas rédhibitoire pour un gardien) 
mais peut encore espérer 
retrouver son meilleur niveau, 
celui là même qui lui avait permis 
d’être champion d’Afrique en 
2019... avant de laisser sa place, 
cette-fois en sortant par la grande 
porte?

Pour leur première sortie de 
la saison 2022-2023, les 
Verts de Djamel Belmadi 

affrontent la Guinée et le Nigéria.
Pour l’occasion, le sélectionneur 
a fait quelques choix forts. Dans 
les cages, à court de forme, Raïs 
M’Bolhi est écarté au profit 
d’Alexandre Oukidja, auteur 
d’un début de saison mitigé.
En défense, pas de grande 
surprise si ce n’est le retour 
d’Akim Zedadka en dépit de la 
présence d’Atal et Benayada. 
Ce dernier pourrait évoluer dans 
l’axe droit de la défense.
Au milieu, grand retour de 
Nabil Bentaleb, longtemps 
écarté des Verts, et absence de 
Sofiane Bendebka, pourtant pré-
sélectionné. Mrezigue, apprécié 
de Djamel Belmadi, est le pari 
de la liste.
En attaque, toujours pas de 
Bounedjah mais Delort, lui, 
revient après le scandale qu’a été 
son départ l’an dernier.

EN :
La liste de Djamel Belmadi est parue, avec Delort

Zefizef : 
« Le niveau de la CAN sera plus élevé »

EN : Oukidja, un retour temporaire?
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Premier League :
Manchester City dompte Wolverhampton et prend 

provisoirement la tête

PSG :
Les terribles confidences de Kheira Hamraoui 

après sa violente agression
Violemment agressée en 

novembre 2021, Kheira 
Hamraoui, joueuse 

du Paris Saint-Germain, s’est 
longuement exprimée dans un 
message publié sur ses réseaux 
sociaux.
Débutée en novembre dernier, 
l’affaire Kheira Hamraoui n’en 
finit plus de faire parler. Ce 
vendredi, Aminata Diallo a 
d’ailleurs été présentée à un juge 
avant d’être mise en examen 
pour violences aggravées et 
association de malfaiteurs dans le 
cadre de l’enquête sur l’agression 
de son ancienne coéquipière au 
PSG. Après dix mois d’enquête 
et de récentes révélations pour 
le moins surprenantes, Kheira 
Hamraoui a décidé de sortir du 
silence. Dans un long message 
publié sur son compte Twitter, elle 
raconte notamment l’enfer vécu 
lors de cette nuit du 4 novembre 
2021 où plusieurs individus l’ont 
violemment agressée à coups de 
barre de fer.
«Après de très longs mois de 
souffrance, j’ai décidé de sortir 
du silence. Je n’oublierai jamais 
cette soirée du 4 Novembre 
2021. Elle me hante nuits et 
jours. Cette sombre soirée qui a 
fait basculer ma vie personnelle 
et professionnelle, ma vie de 
femme et de footballeuse. Cette 
triste soirée où j’ai cru mourir 
lorsque deux hommes cagoulés 
m’ont obligée à sortir de force 

d’un véhicule. Ils m’ont rouée de 
coups de barre de fer en visant 
essentiellement le bas de mon 
corps. Cette nuit-là, leur objectif 
était simple : ôter par une violence 
extrême mon outil de travail en 
brisant mes jambes et mettre 
un terme à ma carrière», a tout 
d’abord indiqué l’internationale 
française avant de dénoncer le 
traitement médiatique de cette 
affaire.

«Leur objectif était simple : 
ôter par une violence extrême 
mon outil de travail en brisant 
mes jambes et mettre un terme 

à ma carrière.»
«A la suite de cette expérience 
ô combien traumatisante qui 
s’est transformée en une absolue 
injustice, j’ai été victime d’une 
surprenante cabale médiatique 

dans le but de salir mon image 
et ma vie privée. La finalité était 
d’éloigner l’opinion publique 
de la vérité : je suis victime. 
Certainement pas coupable sauf 
sans doute de m’être emmurée 
dans le silence qui sied à 
ma pudeur. Et d’avoir laissé 
s’installer un buzz médiatique 
d’une violence inouïe qui 
nous a anéantis, mes proches 
et moi. Pendant de très longs 
mois après mon agression, j’ai 
été injustement insultée sur 
les terrains, harcelée sur les 
réseaux sociaux et menacée de 
mort. Néanmoins, j’ai essayé 
de m’accrocher de toutes mes 
forces à ma passion et de rester 
professionnelle. Cette période 
est certainement l’une des plus 
difficiles de ma vie de femme 

et de sportive de haut niveau. 
D’autant que l’aventure de 
l’équipe de France, si importante 
à mes yeux, s’écrit désormais 
sans moi».
Loin des Bleus mais prête à tout 
pour que justice éclate, Hamraoui 
espère désormais pouvoir se 
concentrer sur son football et que 
cette affaire soit définitivement 
élucidée. Pour rappel, Aminata 
Diallo, désignée comme la 
«commanditaire des violences 
pour lui permettre d’occuper 
le poste de la victime lors des 
compétitions à venir», a été 
interpellée, placée en garde à vue 
et mise en examen, ce vendredi, 
pour «violences aggravées» et 
«association de malfaiteurs». 
«Aujourd’hui, je fais confiance à 
la justice pour qu’éclate la vérité 

et que mon honneur soit lavé. 
Je suis impatiente que mon nom 
soit à nouveau seulement associé 
aux pages sportives et quitte les 
rubriques judiciaires», a alors 
ajouté la joueuse de 32 ans avant 
de clôturer ce long message par 
plusieurs remerciements.
«Je n’aurais jamais pu traverser 
ces moments douloureux sans 
le soutien indéfectible de ma 
famille et de mes proches. Je 
remercie également sincèrement 
mon avocate Julia Minkowski, 
mes agents Sonia Souid et 
Patrick Esteves, mes conseillers 
en communication Teddy Pessot 
et Ahmed Eddarraz. Sans leur 
aide, je n’aurais pas pu trouver 
les ressources afin de sortir la tête 
de l’eau. J’aurais certainement 
sombré sous le poids de cette 
affaire. Mon objectif de carrière 
a toujours été de devenir une 
joueuse professionnelle qui donne 
le meilleur d’elle-même sur les 
terrains dans le respect de son 
public et des partenaires. J’espère 
de tout mon cœur pouvoir encore 
longtemps réaliser mon rêve de 
petite fille. Ce que j’ai vécu ces 
derniers mois est une très grande 
leçon de vie. J’aspire aujourd’hui 
à retrouver le plaisir du rectangle 
vert. Et de continuer à gagner. 
Car s’il y a bien une chose qui 
n’a pas changé depuis ce drame 
: c’est mon ambition pour moi et 
mon pays. Kheira Hamraoui.»

Dans le cadre de la huitième 
journée de Premier 
League, Manchester City 

n’a pas tremblé pour s’imposer 
(3-0) à Wolverhampton, 
rapidement réduit à dix. Portés 
par l’inévitable Erling Haaland, 
auteur de son onzième but de 
la saison en championnat, les 
hommes de Pep Guardiola 
prennent provisoirement la tête 
du classement.
Après les victoires d’Aston Villa 
contre Southampton (1-0) et de 
Fulham à Nottingham Forest 
(3-2), la huitième journée de 
Premier League se poursuivait, 
ce samedi à 13h30, avec une 
affiche entre Wolverhampton, 
auteur d’un début de saison 
compliqué (1 victoire, 3 nuls, 
2 défaites), et Manchester City, 
dauphin des Gunners au coup 
d’envoi. Pour cette rencontre, 
Bruno Lage optait pour un 4-3-
3 avec Guedes, Podence et Neto 

alignés sur le front de l’attaque. 
Même schéma tactique pour Pep 
Guardiola qui faisait, de son côté, 
confiance à Grealish et Foden 
pour accompagner l’inarrêtable 
Haaland, présent en pointe.
Au Molineux Stadium, il ne fallait 
pas arriver en retard. 56 secondes 
seulement après le coup de sifflet 
de l’arbitre, Anthony Taylor, Jack 
Grealish, oublié au marquage, 
profitait d’un centre de Kevin de 

Bruyne pour ouvrir le score du 
pied gauche (0-1, 1e). Piqués à 
vif, les Wolves tentaient de réagir 
dans la foulée et Guedes mettait à 
contribution Ederson d’une belle 
frappe du gauche (4e). Solide 
défensivement, le club mancunien 
gérait assez tranquillement le 
réveil des locaux et allait, encore, 
frapper... Trouvé à l’entrée de la 
surface, Haaland fixait Kilman 
et trompait José Sá d’une frappe 

rasante du droit (0-2, 16e) pour 
signer son 11ème but de la saison 
en Premier League.

Manchester City dépasse 
provisoirement les Gunners, 

Haaland régale encore !
Dominateurs dans le jeu, les 
Skyblues continuaient de 
maintenir la pression dans le 
camp des Wolves et ces derniers 
se mettaient, une nouvelle fois, 
en difficulté. Coupable d’une 
intervention très dangereuse sur 
Grealish, Collins voyait rouge 
et laissait ses partenaires à dix 
(33e). En infériorité numérique, 
les coéquipiers de Moutinho 
souffraient inévitablement et 
subissaient totalement cette 
rencontre. Juste techniquement 
et impressionnant, par séquence, 
sur le plan collectif, Manchester 
City menait logiquement à la 
pause. Au retour des vestiaires, 
les Citizens ne proposaient plus 
rien mais parvenaient, pourtant, à 

s’envoler au score.
Peu après l’heure de jeu, De 
Bruyne combinait avec Haaland 
et centrait en direction du 
premier poteau. Bien placé, 
Foden surgissait et coupait du 
pied droit devant Ruben Neves 
(0-3, 69e). Définitivement à 
l’abri, le champion d’Angleterre 
en titre se montrait rigoureux 
dans les derniers instants et 
conservait son avantage au score. 
Avec cette victoire (3-0) ne 
souffrant d’aucune contestation, 
Manchester City, irréprochable 
sur la scène européenne avec deux 
victoires en autant de rencontres, 
prend provisoirement la tête de 
Premier League en attendant le 
déplacement d’Arsenal sur la 
pelouse de Brentford. De son 
côté, Wolverhampton chute à la 
seizième place et confirme les 
difficultés aperçues depuis le 
début de saison.
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En Bref...Voici Zeus, le plus puissant laser au monde 

Dacia surprend avec son buggy électrique 
Manifesto

TikTok 

L’application lance une nouvelle fonctionnalité

Le titre Uber dévisse de 4 % à 
Wall Street vendredi. Pourquoi ? 
Car l’entreprise californienne a été 
victime d’un piratage, par un hacker 
qui revendique avoir 18 ans. Et qui 
semble avoir réussi à accéder au 
système interne d’Uber, notamment 
à son code source et à ses emails 
internes.
« Nous traitons en ce moment un 
incident de cybersécurité », avait 
tweeté le groupe jeudi soir, indiquant 
être « en contact avec les autorités » 
à ce sujet. Vendredi, Uber a précisé 
que le hacker ne semblait pas avoir 
accédé aux données sensibles des 
utilisateurs (adresse, historique des 
trajets etc.), et que tous ses outils 
étaient opérationnels.
Code source piraté
Selon le New York Times, un jeune 
pirate de 18 ans aurait obtenu des 
codes d’accès au réseau interne 
d’Uber en se faisant passer pour 
un membre de l’équipe technique 
auprès d’un employé. Il aurait 
ensuite accédé à l’intranet, au code 
source ainsi qu’à des courriels, 
selon le quotidien, qui a reçu du 
pirate des captures d’écran à l’appui 
de ses assertions.
Plusieurs spécialistes de 
cybersécurité ont également indiqué 
avoir été en contact avec celui 
qui se présentait comme le pirate. 
Ce dernier a utilisé la messagerie 
Slack pour publier une image 
pornographique, accompagnée 
du message moqueur « Fuck you, 
wankers ». Les employés d’Uber 
ont d’abord cru à une blague, avant 
de réaliser que c’était sérieux.

Procès pour avoir dissimulé un 
piratage précédent

L’incident intervient alors que se 
tient, cette semaine, à San Francisco, 
le procès de l’ancien responsable 
de la sécurité informatique d’Uber, 
Joe Sullivan. Le quinquagénaire est 
accusé d’avoir dissimulé, en 2016, 
une attaque informatique qui avait 
permis à des pirates de mettre la 
main sur des données personnelles 
d’environ 57 millions d’utilisateurs 
de la plateforme. Selon l’acte 
d’accusation, Joe Sullivan, licencié 
en novembre 2017, avait également 
organisé le versement d’une rançon 
de 100.000 dollars aux pirates à 
l’origine de l’attaque.

Des scientifiques 
de l’université du 
Michigan vont mettre 

en route le laser le plus puissant 
du pays. Avec un maximum de 
3 pétawatts, il sera capable de 
simuler un laser un million de 
fois plus puissant.
Des scientifiques s’apprêtent 
à mettre en route un nouveau 
laser qui sera le plus puissant 
aux États-Unis. L’université 
du Michigan vient de terminer 
la construction du Zettawatt-
Equivalent Ultrashort pulse 
laser System (Zeus), qui est le 
successeur du laser Hercules 
d’une puissance de 0,5 pétawatt.
Contrairement à ce que son nom 
indique, la puissance maximum 
de Zeus est de 3 pétawatts (soit 
trois millions de gigawatts). 
Toutefois, il sera utilisé pour 

simuler une puissance d’un 
zettawatt (soit un million 
de pétawatts) en visant un 
faisceau d’électrons à haute 
énergie dirigé en sens inverse. 
Les chercheurs s’intéressent 
notamment à la recherche 
fondamentale sur la physique 
des plasmas et les accélérateurs 
de particules.
Une première étude sur une 
nouvelle technologie pour les 
rayons X
Zeus émet des impulsions 
ultracourtes, de l›ordre de 
15 femtosecondes, soit 
15 millionièmes d›une 
nanoseconde. La première 
étude n›utilisera qu›un pourcent 
de la puissance totale du 
laser, soit 30 térawatts. Les 
scientifiques comptent envoyer 
des impulsions laser infrarouges 

dans de l›hélium à l›état 
gazeux afin de le transformer 
en plasma. De là, ils peuvent 
créer des impulsions de rayons 
X extrêmement courtes, qui 
devraient permettre d›effectuer 
des radiographies avec des doses 
de rayons X très inférieures aux 
techniques actuelles.

D’autres projets devraient 

suivre, en augmentant 

progressivement la puissance 

du laser. Les scientifiques ont 
notamment prévu de passer 

à 500 térawatts à la fin de 
l’automne, puis à la pleine 

puissance d’ici l’automne 2023.

Dacia a créé la surprise en 
dévoilant un concept-car qui 
prend la forme d’un buggy 
simple et robuste, pensé comme 
un couteau suisse.
Le buggy semble revenir à la 
mode. Après l’annonce de la 
renaissance de la marque Meyers 
Manx qui compter lancer une 
version électrique de son buggy 
des plages en 2024, voici qu’un 
constructeur de premier plan 
s’intéresse à ce type de véhicule 
récréatif. Il s’agit de Dacia qui 
vient de dévoiler un concept-
car baptisé Manifesto. Présenté 
comme un « laboratoire d’idées 
qui concentre et réaffirme les 
valeurs de la marque Dacia 
», l’engin affiche un design 
basique et robuste qui reflète 
effectivement le style des 
automobiles de série de la 

marque.
Dacia semble avoir conçu le 
Manifesto à la manière d’un 
couteau suisse. Pas de portes, 
pas de vitres, pas de parebrise. 
Les lignes sont simples et 
très géométriques. Le toit 
modulaire peut évoluer pour 
transporter diverses charges. 

Un gros projecteur niché dans le 
parechoc avant peut être détaché 
pour servir de torche portable. 
Le hayon arrière se transforme 
en plan de travail tandis qu’une 
station électrique elle aussi 
détachable permet de brancher 
toute sorte d’équipements pour 
les activités en extérieur. Les 

campeurs apprécieront la toile 
des sièges qui se détache pour 
servir de sac de couchage !
Plusieurs motorisations
Les principaux éléments 
plastiques de la carrosserie 
utilisent des matériaux recyclés 
et la planche de bord est 
recouverte de liège. L’habitacle 
peut être lavé au jet d’eau et le 
véhicule est équipé de pneus 
increvables, à l’image de celui 
que Michelin lancera en 2024.
Dacia indique que ce buggy 
pourrait recevoir plusieurs 
motorisations électriques, 
thermiques ou hybrides. Tel 
quel, le Dacia Manifesto n’a pas 
vocation à être fabriqué en série. 
Mais nombre de ses (bonnes) 
idées devraient se retrouver 
dans de futurs modèles de la 
marque.

TikTok lance sa riposte à 
BeReal, l’application française 
lancée en 2020. Le réseau social 
chinois a annoncé jeudi qu’une 
nouvelle fonctionnalité allait 
arriver, explique Le Figaro. 
Son nom ? TikTok Now. Les 
utilisateurs pourront l’utiliser 
chaque jour pour prendre une 
vidéo courte ou une photo avec 
les appareils photos avant et 

arrière du téléphone.
Cette capture, censée être 
authentique, ne pourra être vue 
que par des amis qui ont déjà 
publié leurs propres captures.
Une nouvelle application 
TikTok Now
Cette fonctionnalité s’inspire 
de BeReal, le réseau social 
français qui devient populaire 
aux Etats-Unis. Sur celui-

ci, même principe : dès la 
réception de la notification 
quotidienne, les utilisateurs 
ont deux minutes pour lancer 
l’application et photographier 
le lieu où ils se trouvent via un 
selfie et une photo standard. 
Une manière plus spontanée de 
rendre compte de son activité et 
une alternative à Instagram avec 
ses photos trafiquées.
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Un cluster de cas 
autochtones de dengue se 
maintient dans les Alpes-

Maritimes. L’Agence régionale de 
Santé (ARS) rappelle la nécessité 
d’appliquer certaines gestes pour 
éviter de contracter la maladie 
et limiter la prolifération des 
moustiques tigres. 
Depuis le 23 août dernier, 21 cas 
autochtones de dengue ont été 
diagnostiqués à Saint-Jeannet 
(14), Gattières (6) et La Gaude (1), 
dans les Alpes-Maritimes, a révélé 
l’ARS, mercredi 14 septembre 
(source 1). Ce n’est pas encore une 
épidémie mais au moins un cluster 
qu’il faut à tout prix maîtriser, a 
indiqué le chef du service des 
maladies infectieuses et tropicales 
du CHU de Nice, Michel Carles, 
lors d’une conférence de presse 
de l’ARS Paca. Et son délégué 
départemental de préciser que 
plusieurs autres cas pourraient 
émerger : «Il y a encore des 
suspicions pour lesquelles 
nous attendons les résultats des 
laboratoires.»
La plupart du temps, l’infection 
passe inaperçue. Mais elle peut 
provoquer «des symptômes 
grippaux communs à plusieurs 

autres maladies», comme une 
fièvre, des douleurs musculaires 
ou articulaires, une grande 
fatigue ou encore des maux 
de tête, rappelle le Pr Michel 
Carles. Il existe aussi un risque 
de développer des complications 
plus ou moins graves : un des 
vingt-deux patients a par exemple 
été hospitalisé avec une forme 
neurologique de la maladie : «il 
était dans un état de confusion 
et de crise épileptique», précise 
le professeur. La maladie n’est 
mortelle que dans 0,1 % des cas. 
La dengue, bientôt endémique 

sur la Côte d’Azur ?
C’est la première fois qu’un foyer 
aussi important se déclare dans 
le département. Un phénomène 
d’autant plus préoccupant que 
la maladie se déclare chez des 
personnes qui n’ont pas voyagé 
dans des pays tropicaux ou sub-
tropicaux à risque. Les autorités 
se veulent toutefois rassurantes : «
La dissémination est limitée. 
Nous avons des familles de 3-4 
personnes parmi ces cas. Ce 
qui fait qu’on ne craint pas une 
extension forte de la chaîne de 
transmission, souligne Jérôme 
Raybaut, responsable du 

département des alertes sanitaires 
à l’ARS.
Des opérations de démoustication 
ont par ailleurs été organisées 
autour des habitats de chaque 
patient diagnostiqué. Et 
pour prévenir de nouvelles 
contaminations, l’organisme 
demande plus que jamais :
•	 de limiter la prolifération 
de l’insecte, en éliminant les points 
d’eau stagnante, en nettoyant 
gouttières et caniveaux, en évitant 
les dépôts sauvages d’ordres et en 
protégeant les réserves d’eau avec 
une moustiquaire ou du tissu pour 
les rendre hermétiques ;
•	 et de se protéger des 
piqûres en utilisant des répulsifs 
cutanés, en portant des vêtements 
couvrants et amples, voire 
imprégnés d’insecticide pour 
tissus, en utilisant diffuseurs 
électriques, des serpentins 
insecticides ou des climatiseurs 
et en installant des grillages-
moustiquaires sur les ouvertures 
(portes et fenêtres). 
En présence de symptômes 
évocateurs (forte fièvre 
d’apparition brutale, douleurs 
musculaires ou articulaires, 
douleurs oculaires, fatigue, maux 

de tête), mieux vaut consulter 
immédiatement son médecin 
traitant. Et dans ce cas, la 
protection contre les moustiques 
est primordiale, car comme 
l’explique l’ARS, «la transmission 
du virus au moustique se produit 
lorsqu’un malade est piqué durant 
les premiers jours de la maladie 
(jusqu’au 7e jour après le début 
des signes)». 

Autant de recommandations 
qu’il faudra appliquer à la lettre 
dans les années à venir «au vu 
du réchauffement climatique 
et des conditions tropicales qui 
favoriseront la multiplication des 
moustiques», insiste le Pr Michel 
Carles. Dans 10 ou dans 20 ans, 
la dengue pourrait en effet devenir 
endémique sur la Côte d’Azur, 
signale le spécialiste.

Selon une récente étude 
américaine, parue dans 
le Journal of Alzheimer’s 

Disease, les personnes  âgées 
ayant été infectées par la 
Covid-19 auraient plus de chance 
de développer une pathologie 
neurodégénérative. 
Les personnes âgées ayant 
été infectées par la Covid-19 
présentent un risque 
considérablement plus élevé 
de développer la maladie 
d’Alzheimer en un an, selon une 
récente étude américaine portant 
sur plus de 6 millions de patients 
âgés de 65 ans et plus (source 1). 
Et le risque le plus élevé a été 
observé chez les femmes âgées 
d’au moins 85 ans.
Une étude inédite auprès de six 
millions de patients
Pour en arriver à cette conclusion, 
les chercheurs de la Case Western 
Reserve School of Medicine ont 
examiné le lien entre l’infection à 
coronavirus et le développement 
de la maladie d’Alzheimer au 
cours de l’année suivant la 
contamination.

«Les facteurs qui jouent dans le 
développement de la maladie 
d’Alzheimer sont mal compris, 
mais deux éléments sont 
considérés comme importants 
: les infections antérieures, en 
particulier les infections virales, 
et l’inflammation», a expliqué 
Pamela Davis, co-auteure de 
l’étude. Et de poursuivre : 
«Étant donné que l’infection par 

le SARS-CoV2 a été associée 
à des anomalies du système 
nerveux central, y compris une 
inflammation, nous voulions 
savoir si, même à court terme, 
la Covid pouvait entraîner une 
augmentation des diagnostics». 
Dans un premier temps, l’équipe 
a donc analysé les dossiers 
médicaux électroniques et 

anonymes de millions de 
participant.e.s ayant reçu un 
traitement médical entre février 
2020 et mai 2021 et n’ayant 
pas développé la maladie 
d’Alzheimer avant le début 
des travaux. Dans un second 
temps, les participant.e.s ont été 
divisé.e.s en deux groupes : l’un 
composé de personnes ayant eu la 
Covid-19 (400 000 volontaires) 
et l’autre (le groupe témoin) 
composé de personnes n’ayant 
pas développé une infection au 
SARS-CoV-2 (5,8 millions de 
sujets).
Un risque 50 à 80 % plus élevé de 
développer Alzheimer
Résultats des observations ? Les 
personnes âgées ayant contracté 
la Covid-19 présentaient un risque 
50 à 80 % plus élevé de développer 
la maladie d’Alzheimer, un an 
après l’infection, par rapport 
au groupe témoin. Cependant, 
les chercheurs ne savent pas 
si le coronavirus provoque un 
nouveau développement de la 
pathologie neurodégénérative ou 
s’il accélère le déclin cognitif. 

D’autres recherches sont donc 

indispensables pour éprouver 

ces hypothèses. Car «si cette 

augmentation des nouveaux 

diagnostics de la maladie 

d’Alzheimer se maintient, la 

vague de patients atteints d’une 

maladie actuellement incurable 

sera importante et pourrait encore 

grever nos ressources de soins de 

longue durée», a déclaré Pamela 

Davis. 

Et la chercheuse de conclure : 

«La maladie d’Alzheimer est 

une maladie grave et difficile, et 
nous pensions que nous avions 

en partie inversé la tendance en 

réduisant les facteurs de risque 

généraux tels que l’hypertension, 

les maladies cardiaques, l’obésité 

et la sédentarité. Aujourd’hui, 

les conséquences de la Covid-19 

sont encore en train d’émerger. 

Il est important de continuer 

à surveiller l’impact de cette 

maladie sur les handicaps futurs». 

21 nouveaux cas de dengue :

l’ARS tire la sonnette d’alarme dans les Alpes Maritimes

SENIORs :

une infection à la Covid-19 augmenterait le risque 
de développer la maladie d’Alzheimer
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Après une grossesse, passé 
50 ans ou suite à des 
excès alimentaires, vous 

avez pris du ventre. Exercices, 
sports, aliments… Suivez nos 
conseils pour retrouver un ventre 
plat rapidement.

Est-ce possible d’avoir 
un ventre plat ?

Homme ou femme, tout le 
monde peut avoir un ventre 
quasiment plat. Toutefois, en 
fonction de l’âge, de l’arrivée 
de la ménopause, des cycles 
hormonaux, de l›alimentation ou 
après une grossesse, la méthode 
pour y parvenir ne sera pas la 
même car tout comme le corps, 
la perception du «ventre plat» 
évolue. Plus jeune on le désire 
musclé avec des abdominaux 
saillants puis au fil des années on a 
tendance à plutôt le vouloir ferme, 
sans bourrelets ni cellulite.
Comment avoir un ventre plat 

en 3 jours ?
Sans pour autant viser le ventre 
plat d’un(e) athlète de haut 
niveau, il est tout à fait possible 
de faire dégonfler son ventre en 
adoptant quelques gestes simples 
et efficaces.
Limiter la consommation 
d’aliments qui provoquent des 
ballonnements tels que les choux 
et les brocolis.
Stopper la consommation de 
boissons gazeuses et de chewing-
gum.
Bien mastiquer pour améliorer la 
digestion.

Augmenter sa dépense énergétique 
en pratiquant une activité physique 
ciblée.

Quels exercices pour avoir un 
ventre plat ?

Privilégiez les exercices qui 
renforcent la sangle abdominale 
(planches, crunchs, fentes…). Pour 
perdre du ventre, il faut muscler 
les abdominaux transverses en 
priorité. En faisant travailler ces 
muscles profonds qui soutiennent 
l›ensemble de l›abdomen, vous 
gainerez votre ventre sans prendre 
en masse musculaire.
Vous pouvez également pratiquer 
un sport qui stimule votre 
métabolisme (corde à sauter, 
course à pieds…). En le boostant, 
vous consommerez plus d›énergie 
pour nourrir vos muscles. Ainsi, 
vous brûlerez la graisse du 
ventre. Enfin, si vous avez envie 
d›une méthode plus douce, optez 

pour le yoga ou le Pilates qui en 
plus d›affiner votre silhouette, 
vous apporteront du bien-être. 
Quelle que soit l’activité choisie, 
l›important est d’être régulier. 
L›idéal étant de faire 2 à 3 séances 
par semaine.
Quelle alimentation pour avoir 

un ventre plat ?
L’origine d›un ventre rond 
peut être liée à quelques kilos 
superflus ou encore à un 
mauvais transit intestinal. En 
mangeant de façon plus saine, 
vous limiterez la production de 
graisse et régulerez votre transit 
intestinal. L›alimentation idéale 
doit être hypocalorique, riche 
en fibres insolubles, solubles 
et en probiotiques. En effet, 
si votre ventre est ballonné, 
la consommation d›aliments 
contenant des probiotiques 
(comme la levure de bière) et 

des fibres solubles et insolubles 
(par exemple, les céréales, le son 
de blé, les fruits et les légumes, 
le riz complet, les légumineuses, 
etc.) vous permettra de vous 
sentir mieux, de retrouver un bon 
transit et par conséquent d›avoir 
un ventre plus plat. Gardez 
néanmoins en tête qu’un régime 
alimentaire équilibré ne vous fera 
jamais maigrir localement. Il agira 
sur l›ensemble de votre masse 
corporelle. Si vous préférez opter 
pour un régime plus spécifique 
comme le régime ventre plat, 
prenez l’avis d’un nutritionniste ou 
d’un diététicien pour déterminer 
une perte de poids raisonnable 
par rapport à votre corpulence et 
votre état de santé, cela dans le but 
d›éviter des dérives graves telles 
que l’anorexie mentale.
Comment avoir un ventre plat 

sans sport ?
Si le sport ou les exercices ne 
suffisent pas ou que vous avez 
envie de perdre du ventre sans 
effort, vous pouvez avoir recours à 
une méthode alternative comme la 
ceinture d’électrostimulation qui, 
combinée à un régime alimentaire, 
procure de bons résultats sur la 
durée. En cabinet médical ou 
esthétique, la cryolipolyse s’avère 
être une solution de plus en plus 
plébiscitée pour éradiquer les 
petits bourrelets. Et pour un 
traitement global du ventre, la 
machine Emsculpt elle,  promet 
un raffermissement de la zone 
abdominale en seulement 4 

séances. Enfin, si vous préférez 
aller en instituts de beauté, vous 
y trouverez également des rituels 
ciblés pour avoir un ventre plat. 
Que ce soit à l’aide d’un appareil 
ou un protocole 100 % manuel, les 
soins en cabine sont aujourd’hui 
développés de manière à éradiquer 
les bourrelets disgracieux et 
raffermir la peau du ventre.
Comment avoir un ventre plat 

après 50 ans ?
Vers 50 ans, quand la ménopause 
arrive la baisse de production 
d›œstrogènes et de progestérone 
ralentit le métabolisme. 
Parallèlement la production de 
testostérone augmente. Tout 
cela favorise le stockage des 
graisses qui se localisent sur 
l›abdomen. Pour garder un ventre 
plat après 50 ans, la pratique 
régulière d’exercices de gainage 
et d’abdominaux couplée à une 
alimentation qui favorise les 
protéines et les aliments riches en 
fibres vous permettront de garder 
un ventre plat.  
Comment retrouver un ventre 

plat après la grossesse ?
Après la grossesse, il faut attendre 
environ 4 semaines pour que le 
ventre dégonfle complètement.
Pour qu’il retrouve tonicité et 
fermeté, la pratique de massages 
drainants, d’une gym douce 
comme le Pilates ou le Yoga 
(sous condition d’un avis médical 
favorable) ou encore d’exercices 
de respiration s’avèrent être des 
solutions efficaces.

Repérées lors des défilés automne-
hiver 2022-2023, les ballerines 
font leur grand retour à nos pieds 
cette saison. Alors d’où viennent-
elles ? Lesquelles choisir ? Avec 
quoi les porter ? On vous dit tout 
dans cet article.
Sa réputation de ugly shoe et de 
man repeller (chaussure affreuse 
et repoussoir à homme en français) 
lui colle à la peau. Pourtant, 
l’automne-hiver 2022-2023 sonne 
le retour en grâce de la ballerine, 
cette chaussure fine et confortable 
qui peut se porter en toute saison. 
Et ce, grâce à la marque italienne 
Miu Miu, qui en fait l’une des 
stars de son dernier show. Retour 
sur l’histoire de ce soulier et les 
différentes manières de le porter.

Quand est-ce que la ballerine 
est devenue un objet mode ?

C›est un Australien qui imagine 
les premières ballerines en 1932. 
Jacob Bloch décide d›adapter 
les chaussons de ballet à la rue, 
une innovation reprise par Rose 
Repetto. La mère du danseur 
Roland Petit met au point la 

technique du «cousu retourné». 
Le principe : coudre la semelle 
à l’envers avant de la retourner. 
Le succès est au rendez-vous ! 
Maintenant que la chaussure est 
prête, il n’y a plus qu’à lui ajouter 
la touche des grandes icônes de 
mode.
En 1953, Audrey Hepburn, star 
hollywoodienne connue pour son 
élégance à toute épreuve (c›est 
notamment la grande amie du 
très chic Hubert de Givenchy), 
souhaite porter une ballerine 
légère montée sur un petit talon 
dans le film Vacances romaines 
de William Wyler. Elle se tourne 
vers le créateur italien Salvatore 
Ferragamo qui crée un modèle à 
son nom, depuis réédité dans des 
dizaines de coloris et de matières. 
Le film fait carton plein, Audrey 
est oscarisée et les ballerines 
deviennent les meilleures alliées 
des femmes branchées !  
Puis en 1956, à la demande de 
Brigitte Bardot, pour le film 
Et Dieu créa... la femme, Rose 
Repetto imagine la ballerine 

Cendrillon. La spécificité de ce 
soulier : il dévoile la naissance des 
orteils, ce qui le rend sensuel. Une 
autre façon d’être glam est née ! Le 
long-métrage de Roger Vadim est 
un succès et transforme la jeune 
actrice de 22 ans en véritable icône 
tandis que les ballerines de BB 
s’imposent comme l’accessoire 
d’une femme moderne et libéré. 

Quelles ballerines choisir ?
À la recherche d›un modèle simple 
et efficace ? Direction Repetto, qui 
décline sa Cendrillon à tous les 

tons. Cuir verni, cuir de chèvre, à 
rubans ou élastique, rose, bleue, 
dorée... Le choix est un infini. 
Chez Chanel, depuis 1957, c’est 
le modèle bicolore qui domine. 
La version originelle dispose d›un 
bout noir et d’un corps nude, qui 
allonge visuellement la jambe et 
raccourcit le pied. Les modeuses 
confirmées, elles, ont rendez-
vous chez Miu Miu. Lors de son 
défilé automne-hiver 2022-2023, 
la maison transalpine a chaussé 
ses mannequins de chaussons 

de danse pourvus d›un élastique 
pour maintenir la cheville. Pour 
des ballerines de bonne qualité à 
moindre prix, c›est chez Jonak, 
Minelli, Les Petites Bombes ou 
encore Ballerette qu’il faut aller.

Avec quoi les porter ? 
Classique et indémodable, 
l’association jean cropped + 
ballerine marche à tous les coups. 
Mais pour une touche d’originalité, 
il ne faut pas hésiter à faire varier 
la forme et la couleur. Cette saison, 
des ballerines pointues, rouges ou  
à brides portées avec un jean brut 
peuvent former un duo renversant. 
On complète le look par un trench 
pour une allure chic à la Audrey 
Hepburn ou bien par une marinière 
comme Brigitte Bardot. Le combo 
ballerine robe ou ballerine jupe, 
surtout si la longueur et mini 
mini. Pour continuer à les porter 
par tous les temps, on s’inspire 
du show Miu Miu et on enfile ses 
chaussons de danse sur une paire 
de chaussettes colorées. À vous de 
jouer.

Ventre plat 

ces astuces pour un ventre ferme et tonique

Comment porter la ballerine, chaussure star de l’automne
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Alors que le monde célèbre 
le centenaire de la 
découverte de l’enfant-

pharaon Toutankhamon, des voix 
s’élèvent en Egypte pour mettre 
en lumière la contribution des 
Égyptiens dans ces explorations.
Regrettant l’absence des petites 
mains égyptiennes des récits 
de révélation des secrets des 
pharaons, les Egyptiens désirent 
se réapproprier leur histoire.
L’égyptologie née à l’époque 
coloniale ayant créé des 
inégalités structurelles souligne 
la Britannique Christina Riggs, 
égyptologue à l’université de 
Durham.
«Ceux qui ont documenté 
l’ancienne civilisation 
égyptienne sont des étrangers, 
donc nous devons comprendre 
que leurs écrits ont eu lieu à 
l’époque du colonialisme et du 
racisme, c’est pourquoi il y a une 
sorte de soi-disant blanchiment 
en créant un récit historique 
blanc.» a expliquéHeba Abdel 
Gawad, égyptologue.
Au cours des siècles, un nombre 
important d’antiquités est sortie 
d’Egypte.
«Malheureusement, jusqu’à 
aujourd’hui, non seulement les 

antiquités volées se trouvent dans 
les musées européens, mais aussi, 
la production de connaissances 
sur l’Égypte ancienne est 
toujours limitée aux cercles 
académiques occidentaux.» a 
dit Monica Hanna, doyenne par 
intérim du Collège d’archéologie 
et du patrimoine culturel à 
Assouan.
La pierre de Rosette est conservée 
au British Museum depuis 1802, 
«remise aux Britanniques comme 
cadeau diplomatique», a indiqué 
le musée à l’AFP.
Le buste de Néfertiti, vieux de 

3 340 ans, a rejoint le Neues 
Museum de Berlin un siècle 
plus tard grâce au système de 
partage de l’époque coloniale. 
Le Français Sébastien Louis 
Saulnier, quant à lui, a fait 
disparaître le Zodiaque de 
Dendera du temple d’Hathor à 
Qena en 1820.
La carte céleste est à présent 
suspendue à un plafond du 
Louvre à Paris depuis 1922, 
un moulage en plâtre ayant été 
laissé à sa place dans le temple 
du sud de l’Égypte.
L’ancien ministre Hawass veut 

d’ailleurs lancer en octobre une 
pétition pour la restitution de 
la pierre de Rosette, du buste 
de Nefertiti et du zodiaque de 
Dendérah, trois pièces sujettes 
à controverses depuis des 
décennies.
«J’insiste pour que la pierre 
de Rosette, le buste de la reine 
Néfertiti et le Zodiaque qui 
est exposé au Louvre soient 
ramenés en Égypte. Ce sont 
des objets uniques, leur foyer 
devrait être en Égypte, et non en 
Allemagne, en Angleterre ou en 
France.» a déclaré Zahi Hawass, 
archéologue et ancien ministre 
égyptien des Antiquités.
En 1922, l’archéologue 
britannique Howard Carter 
inspecte le sarcophage de 
Toutankhamon accompagné d’un 
membre égyptien de son équipe, 
sans nom, accroupi dans l’ombre. 
Immortalisée par une photo 
emblématique de l’époque, cette 
scène illustre selon les experts, 
deux siècles d’égyptologie où les 
récits de brillants explorateurs 
étrangers découvrant les secrets 
des pharaons et dans lesquels 
les Égyptiens sont inexistants, se 
multiplient.
Selon l’archéologue égyptienne 

de renom, Monica Hanna, «les 
Égyptiens ont été exclus du récit 
historique».
«Bien sûr, il y a une certaine 
injustice envers les travailleurs 
égyptiens qui font la plus grande 
partie du travail. Aucun étranger 
ne travaille de ses propres 
mains. Toutes les missions 
dépendent des Égyptiens.» s’est 
confiéAbdel Hamid Daramalli, 
excavateur en chef des tombes 
de Qurna près de Louxor. 
L’»Égyptien sans nom» sur 
la célèbre photo de Carter est 
«peut-être Hussein Abu Awad 
ou Hussein Ahmed Said», selon 
la Britannique Christina Riggs, 
égyptologue à l’université de 
Durham. Ces deux hommes ont 
été deux des piliers de l’équipe de 
fouilles de Carter pendant neuf 
saisons. Mais contrairement aux 
membres étrangers de l’équipe, 
les experts ne peuvent pas mettre 
de noms sur les visages figurant 
sur les photos.
Le monde célèbre également 
cette année le 200e anniversaire 
du déchiffrage de la pierre de 
Rosette par le Français Jean-
François Champollion en 1822, 
qui a permis de découvrir les 
anciens hiéroglyphes.

La 18eme édition du festival de 
la chanson amazighe a débuté en 
fanfare, mercredi soir à Bejaia 
avec une programmation aussi 
subtile qu’éclectique.
Du mélodieux à la catégorie « 
hot » et bouillonnante en passant 
par la chanson à texte, tous les 
genres y étaient et alternés dans 
plateaux captif et prenant, au 
grand bonheur du public qui s’en 
est délecté à loisir.
Organisé par le centre national 
de recherche en langue et 
culture Amazigh et l’association 
culturelle « Assalas » qui en 
dépend, l’évènement, a en effet 
drainé la grande foule et suscité 
des moments de communions 
et d’allégresse rares. C’était 
fascinant et ce du début, entamé 
vers 22 heure et ce jusqu’à la 
tombée de rideau, intervenue, ce 
jeudi vers 01 h 00 du matin.
L’assistance a chanté, dansé 
et suivi toute la débauche des 
interprètes qui ne s’en sont pas 
privés pour leur part, offrant 
générosité et une ambiance de 
fête digne des grands jours.
La soirée, placée sous le signe de 
l’hommage à Idir, était animée 
par des figures confirmées 

voire des stars, à l’instar de 
Hacene Ahres, le maitre de la 
romance, de Boubker Kherraz, le 
rockeur, dont le genre typique et 
inclassable ou Taous Arhab, qui 
n’est pas sans rappeler Malika 
Doumrane ou des découvertes, 
à l’instar, de Hamouda Kaci, 
étudiant à l’université de Tizi-
Ouzou, ou encore Zaidi Toufik, 
20 ans, qui a réussi  une prestation 
remarquable.
Ces deux artistes en herbes 
participent a ce festival en tant 
que candidats d’un concours, 
organisé parallèlement à 
l’évènement, et qui visent a terme 
une place sur le podium au même 
titre cinq autres concurrents, 
déclarés vainqueur aux tours 
préliminaires antérieurs dans les 
wilayas de Batna, Tamanarasset, 
Bouira, Bejaia, Boumerdes et 
Tizi-ouzou.
En tout cas, cette séance 
inaugurale du jour, prélude déjà 
de la réussite du festival, qui 
chaque jour propose des plateaux 
aussi relevé, avec un passage à 
tour de rôle de 04 à 05 chanteurs 
de renommée par jour, deux à 
trois candidats au concours et des 
« surprises » à découvrir, avec 

au bouquet final, la participation 
passionnément attendue des 
grosses vedettes que sont Ali 
Amrane et Mohamed Allaoua.
Habituellement organisé par 
la municipalité de Bejaia, le 
festival change désormais de 
main et passe dès cette session 
sous la coupe du centre national 
de recherche en langue et culture 
Amazigh, notamment dans ses 
volets organisation et choix des 
participants. Son financement 
sera assuré, en revanche par 
ses traditionnels sponsors, 
notamment l’ONDA mais surtout 
par l’APC, qui va rester un 
partenaire privilégié, selon ses 
organisateurs.

Le film «Le Pont» du réalisateur 
algérien, Mohamed Tahar Chawki 
Boukaf, a obtenu le «Prix du Jury» 
au Festival du court-métrage 
de Soueidaa dans sa 5e édition 
dont les festivités ont pris fin à 
Soueidaa dans le Sud de la Syrie.
Cette œuvre évoque les pratiques 
politiques en cours dans des 
pays du tiers monde, selon le 
réalisateur, à travers l’histoire 
d’un père et de son un fils qui 
s’engagent dans une longue quête 
d’un traitement médical.
D’autres films ont été couronnés, 
à l’instar du film «Le Paradis» 
(Liban) ayant reçu le Prix du 
meilleur film au Festival, le Prix 
du meilleur producteur pour 
le film «Jouri» du réalisateur 
syrien, Yezen Anzour et le Prix du 
meilleur scénario accordé au film 
syrien «Coulisses».

Le Prix qu’a reçu «Le Pont» 
s’ajoute à une longue liste de 
couronnement, dont celui du 
Président de la République «Ali-
Maachi» pour les jeunes créateurs 
2021 lors de sa 15e édition, en 
plus du premier prix de la 3e 
édition des Journées nationales 
du court-métrage amateur à 
Bouira en 2021, sans oublier une 
reconnaissance spéciale du jury 
du concours de dessins animés de 
la 8e session du Festival du court-
métrage d’Alexandrie en Egypte 
pour l’année 2022.
Mis en place par des organisations 
cinématographiques privées en 
coopération avec la Direction de 
la culture à Soueidaa, le Festival 
du court-métrage de Soueidaa a 
connu la participation de 22 films 
de divers pays arabes.

Égyptologie 

les Égyptiens absents des récits historiques

Bejaia

début en fanfare du 18e festival 
de la chanson amazighe

Festival du court-métrage de Soueidaa

un film algérien sacré
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Un maillot porté par la 
légende de la NBA, 
le basketteur Michael 

Jordan, lors de sa dernière saison 
1997-1998 avec les Chicago 
Bulls a été vendu aux enchères 
pour plus de 10 millions de 
dollars, un record pour un article 
de sport appartenant à l’histoire, a 
annoncé jeudi Sotheby’s.
La maison new-yorkaise, 
propriété depuis 2019 du magnat 
franco-israélien des télécoms 
Patrick Drahi, a proposé aux 
enchères durant huit jours ce 
maillot ayant appartenu à la 
superstar mondiale Michael 
Jordan, 59 ans aujourd’hui, pour 
une estimation allant de trois à 

cinq millions de dollars.
L’article a été vendu pour le 
double, à 10,1 millions de 
dollars, selon le communiqué de 
Sotheby’s.
Il s’agit d’un «nouveau record 
pour un maillot de basket 
aux enchères, un record pour 
n’importe quel article de sport 
déjà porté et appartenant au 
patrimoine, ainsi que l’article le 
plus cher jamais vendu dans la 
collection de Michael Jordan», 
s’est félicitée la maison de ventes 
aux enchères d’oeuvres d’art.
L’un des responsables de 
Sotheby’s, Brahm Wachter, a 
confié dans le communiqué que 
dès l’annonce de la vente en août, 

«l’enthousiasme était palpable 
parmi les fans de sport mais aussi 
chez les collectionneurs avides de 
détenir une pièce rare appartenant 
à l’histoire».
Il a salué «le nom et l’héritage 
incomparables de Michael 
Jordan, toujours d’actualité près 
de 25 ans après».
Le précédent record pour un 
maillot de sport de collection 
avait été remporté par la même 
maison Sotheby’s en mai dernier 
avec le maillot que portait la 
légende argentine du football 
Diego Maradona, quand il avait 
crucifié l’Angleterre à la Coupe 
du monde de 1986, adjugé pour 
près de 9,3 millions de dollars.

Disney ne s’attendait peut-être 
pas à autant de réactions après la 
diffusion samedi 10 septembre du 
teaser de son remake de La Petite 

sirène, dans lequel l’actrice noire 
Halle Bailey incarne Ariel dans 
une adaptation en prises de vues 
réelles. 

Peu après sa diffusion, le teaser 
a déclenché un vif débat sur le 
racisme dans le monde du cinéma. 
Un choix vu différemment chez 
les enfants noirs, et qui a donné 
lieu à une tendance TikTok pleine 
d›émotion. On y voit des vidéos 
d›enfants qui s’extasient en 
découvrant le visage et la couleur 
de peau de la nouvelle petite 
sirène, qui sont devenues virales 
sur le réseau social.
«Je ne veux pas d’une Pocahontas 
blanche»
D’un autre côté, beaucoup 
d’internautes ont dénoncé un 
choix qui, selon eux, ne respecte 
pas le personnage initial. «Elle 
ne ressemble pas à Ariel», «la 

Petite Sirène est blanche, point», 
«Ariel a des yeux bleus, la peau 
blanche et des cheveux roux. 
Disney me déçoit», a twitté une 
autre personne, avec le hashtag 
#NotMyAriel («ce n’est pas mon 
Ariel»).
Certains décrètent même qu’en 
vivant dans les profondeurs, la 
peau d’Ariel devrait être blanche, 
tandis que d’autres assurent au 
contraire qu’en habitant dans 
l’eau, la peau de la sirène est très 
exposée au soleil. 
Les opposants à Halle Bailey 
se défendent souvent d’être 
racistes, et préfèrent se définir 
comme «critiques». «De la même 
manière, je ne veux pas d’une 

Mulan noire ou mexicaine. D’une 
Pocahontas blanche, d’une Belle 
asiatique ou d’une amérindienne 
», commente un internaute.  
Par ailleurs, Halle Bailey a affirmé 
que les personnes qui sont contre 
une Ariel noire ne comprennent 
pas «ce que cela fait pour nous, 
pour notre communauté, pour 
toutes les petites filles noires et 
brunes qui vont se voir à l’écran», 
lors d’une entrevue avec le 
magazine Variety.
«Je veux que la petite fille en 
moi et les petites filles comme 
moi qui regardent le film sachent 
qu’elles sont spéciales et qu’elles 
devraient être une princesse à 
tous les égards», a-t-elle ajouté.

The Woman King remet au goût 
du jour l’histoire remarquable des 
amazones du Dahomey, l’actuel 
Bénin. Nous sommes au début 
des années 1800 en Afrique de 
l’Ouest, et ces guerrières assurent 
la sécurité du royaume contre 
l’invasion coloniale. Réalisé en 
grande partie par des femmes 
et avec un casting presque 
entièrement noir, ce film est une 
consécration pour Violas Davis.
Nous sommes au centre du récit. 
Vous savez, les femmes noires, 
les femmes noires à la peau 
foncée, aux cheveux crépus, les 
femmes noires. Il n’y a pas de 
sauveur blanc. Nous ne sommes 
les meilleures amies de personne. 
Nous avons notre autonomie. Et 
c’est une histoire d’enfer qui n’est 
pas seulement un film d’action. 

C’est un drame historique qui 
nous permet d’humaniser des 
femmes qui ne l’ont généralement 
pas été. Les acteurs du film ont 
vécu un peu la même chose que 
les personnages, se sentant non 
désirés, non adorés, un peu comme 
des laissés-pour-compte, mais 
trouvant en eux la force de devenir 
des guerriers. C’est à la fois 
féminin, fort, toutes ces choses. 
C’est littéralement pour moi, le 
film qui a défini ma carrière.
Selon les historiens, le corps de 
combattantes fut formé à partir 
de 1818 par le Roi Guézo afin de 
veiller à sa sécurité. Il semblerait 
que les premières d’entre-elles 
furent recrutées sur le marché de 
la traite aux esclaves. Les femmes 
valant moins cher que les hommes, 
il s’agissait donc d’enrôlement 

forcé. Pourtant, il a aussi été dit 
que rapidement, dans les années 
suivantes, de nombreuses femmes 
vinrent volontairement s’engager.
Ce film d’action produit à hauteur 

de 50 millions de dollars ne 
ressemble à aucune autre des 
productions hollywoodiennes, 
pour voir le jour, d’énormes 
difficultés allant de la production à 

la distribution ont été surmontées, 
souligne l’actrice. 
Nous n’avons pas assez d’heures, 
assez de jours pour décrire à quel 
point il est difficile de faire faire 
des films à Hollywood avec des 
Noirs dedans, mais surtout des 
femmes noires. Il n’y a pas de mots 
pour le quantifier. Et j’aimerais 
qu’il y ait des microphones dans 
la salle. J’aimerais qu’il y ait des 
caméras dans la salle pour que 
vous puissiez voir ce qu’est le 
combat au quotidien et que vous 
compreniez que c’est quelque 
chose qui doit être célébré.
Cette spectaculaire histoire des 
guerrières noires du royaume 
Dahomey, marquera à coup sûr les 
cinéphiles.

Un maillot du basketteur Michael Jordan vendu 
aux enchères pour 10,1 millions de dollars, un record

La nouvelle Petite sirène de Disney éblouit des fillettes 
noires, mais ne fait pas l’unanimité

«Woman King», sur les traces des guerrières du Dahomey
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Matthew McConaughey 
s’apprêtait à interpré-
ter, dans Dallas Sting, 

un personnage charismatique du 
football féminin, celui qui l’a fait 
exister aux Etats-Unis et devant 
le monde entier : Bill Kinder. 
L’histoire vraie était basée sur 
l’article non publié de Flinder 
Boyd, acquis aux enchères, et le 
scénario a été écrit par Liz Fla-
hive et Carly Mensch (de Glow).
Toutefois, alors que le tournage 
devait commencer à la Nouvelle 
Orléans en octobre, que la réali-
satrice avait été trouvée en la per-
sonne de Kari Skoglan, et que le 
casting était calé, le projet a été 
abandonné par Berlanti Schech-
ter Productions et les patrons 
de Skydance. La raison : « des 
allégations troublantes concer-
nant certains aspects de l’histoire 

vraie ».
Alertés par des informations qui 
ont donné lieu à des investiga-
tions plus poussées, les produc-
teurs ont décidé de ne pas don-
ner suite au projet. Ils ne se sont 
cependant pas exprimés publi-
quement sur les raisons de leur 
décision, précise Deadline.
Chine 1984
Dallas Sting était une belle suc-
cess story, comme les aiment les 
spectateurs et producteurs. Le 
film devait raconter ce moment 
de 1984, qui semble remonter au 
Moyen Age. A l’époque, il n’y 
avait pas d’équipe américaine 
nationale de foot féminin. Le 
coach Bill Kinder, qui entraînait 
une équipe de lycéennes de Dal-
las, les Sting, avait dû obtenir la 
certification d’un gynécologue 
pour attester que la pratique du 

football ne mettait pas en danger 
les organes reproducteurs fémi-
nins.
Dans ces temps anciens, le pré-
sident Reagan souhaitait se rap-
procher de la Chine, et une com-
pétition internationale de football 
féminin s’y déroulait en 1984. 
Le sport est une bonne occasion 
pour rapprocher les peuples… 
mais que faire sans équipe fémi-
nine nationale ? Ce furent donc 
les Sting de Dallas qui s’y col-
lèrent… et remportèrent la mise 
face à des équipes chinoises, aus-
traliennes et italiennes.
Ce « miracle » fut le début du 
football féminin américain dont 
on connaît aujourd’hui les per-
formances. Que s’est-il passé 
pour justifier l’annulation de la 
réalisation d’un film sur cette 
incroyable épopée ?

Un cataclysme, le début d’une 
nouvelle ère, un changement 
d’époque… La mort de la reine 
Elizabeth II marque un tournant 
pour l’image des monarchies du 
monde entier. Car avant d’être la 
monarque vivante la plus popu-
laire, icône de la pop culture, la 
défunte « queen » était à la tête 
de la famille royale dont l’image 
paraît la plus cool de la terre. 
L’aura des têtes couronnées bri-
tanniques relègue souvent celle 
d’autres pays dans une catégorie 
qu’on croirait tout droit sortie du 
grenier.
Le bon goût et les paillettes ne 
sont pas forcément l’apanage de 
toutes les familles royales. De-
puis deux siècles et l’entrée de la 
Belgique en monarchie, la lignée 
des rois belges ne s’est jamais 
distinguée par son bon goût ou 
son image clinquante. Comment 
la mort d’Elizabeth II a-t-elle 
réveillé le désintérêt des Belges 
pour leurs monarques ? Tentative 
d’explications.
« Des gens lambda »
Quand on demande à un Français 
ce qu’il connaît du système poli-

tique belge, il répond souvent 
qu’il s’agit d’une monarchie. 
C’est vrai, mais quand il s’agit 
de décliner l’identité de celui 
ou celle qui est à la tête du pays, 
ça se complique. Peu populaires 
hors du royaume, Philippe et 
Mathilde, respectivement roi et 
reine de Belgique, ne font ni dans 
les paillettes, ni dans le sensa-
tionnel. Bien loin des scandales 
entre Harry et sa famille ou de 
la fascination générée par Kate 
Middleton à chacune de ses sor-
ties, ils entretiennent une image 
simple, tout en exécutant leurs 
obligations royales.
Alors lors du décès d’Elizabeth 
II, l’heure du constat a sonné. 
« C’est quand même dommage 
que notre famille royale ne soit 
pas aussi intéressante à suivre 
que celle du Royaume-Uni », se 
désole Sophie après avoir suivi 
une édition spéciale hommage à 
la reine Elizabeth II diffusée à la 
RTBF. Cette Bruxelloise de 31 
ans s’est immédiatement émue 
de la mort de la nonagénaire bri-
tannique tandis qu’elle regrette 
de n’avoir jamais ressenti une 

sympathie égale pour les rois, 
reines, princes et princesses « 
un peu ennuyants mais pas mé-
chants » figurant sur la photo de 
famille royale du pays de la frite.
« Notre famille royale fait moins 
rêver… Elle ressemble plus à des 
gens lambda », confirme Mar-
gaux, 27 ans. Résidant au sud de 
Bruxelles, la jeune femme accu-
mule pourtant les tasses à l’effi-
gie des membres de la famille 
royale outre-Manche. Elle espère 
bientôt boire son « tea » dans un 
contenant à l’effigie du prince 
Louis, le petit dernier de Kate et 
William, pour compléter sa col-
lection. « Je trouve que la famille 
royale britannique a plus de cha-
risme et transporte davantage 
avec elle un univers féerique. »
La monarchie « en carrosse » vs. 
celle « à bicyclette »
« Bouleversée », l’historienne 
belgo-britannique Marie Cap-
part dit avoir ressenti un chagrin 
similaire à la perte de sa grand-
mère qu’en apprenant la mort 
d’Elizabeth II. Elle assure avoir 
été aussi « très triste » lors de la 
mort du roi Baudouin, oncle de 
Philippe de Belgique, mais pas 
de manière aussi intime. « Les 
Belges regardent leur famille 
royale avec affection mais sans 
vraiment les idolâtrer comme 
c’est le cas de la couronne britan-
nique », analyse la généalogiste 
du site MyHeritage.
L’univers institué par les Wind-
sor au Royaume-Uni est pourvu 
de carrosses de quatre tonnes, en 
or, tirés par huit chevaux blancs, 
de châteaux plus impression-
nants les uns que les autres et 
d’une garde royale tirée à quatre 
épingles. « La monarchie britan-
nique a gardé tous les apparats 
du pouvoir. The Crown n’a rien 

inventé, on est réellement dans 
une super production «made in 
England» », analyse Bertrand 
Deckers, écrivain et chroniqueur 
belge passionné par les familles 
royales. En face, la monarchie 
belge s’est peu à peu séparée des 
symboles monarchiques. « On 
s’est séparé de carrosses royaux, 
on n’a plus de garde montée… 
Ce sont tous ces éléments qui 
créent la magie. »
Selon le spécialiste, l’attrait des 
Belges pour la couronne britan-
nique plus que pour leur propre 
monarque réside dans le train de 
vie des figures royales. « Une 
monarchie qui circule à bicy-
clette n’intéresse personne sauf 
les Néerlandais qui trouvent ça 
cool parce que c’est écolo. »
Des nouvelles sur papier glacé 
vs. deux discours par an
Lors de la fête nationale, à Noël 
ou après un événement trauma-
tique comme les inondations 
survenues en Belgique durant 
l’été 2021… Les apparitions de 
membres de la famille royale 
belge dans la presse nationale 
sont rares. « C’est un choix 
d’avoir une communication dis-
crète, ce qui ne les empêche pas 
de faire bien leur travail », estime 
Marie Cappart.
De l’autre côté de la Manche, 
les Windsor sont scrutés, épin-
glés, traqués et leurs quelque 150 
millions de sujets s’en délectent 
régulièrement sur le papier glacé 
des magazines. « Les Britan-
niques se sentent proches de 
leur famille royale car ils ont 
des nouvelles tous les dimanches 
dans les tabloïds », décrit l’his-
torienne née d’un père belge et 
d’une mère anglaise.
Ce qui plaît à Margaux chez les 
Windsor c’est le côté narratif de 

leurs frasques relatées dans les 
médias. Elle y retrouve des élé-
ments de la culture britannique 
qui l’intéressent beaucoup : « Le 
tea time, les universités presti-
gieuses, les châteaux… »
« Série à l’américaine » vs. série 
produite par « AB production »
Car les Windsor transportent 
avec le « bling bling » préservé 
de la royauté tout ce qu’il y a de 
plus romanesque, en commen-
çant par un casting cinq étoiles. 
Bertrand Deckers évoque un « 
casting parfait » où la très contro-
versée Meghan Markhle répond 
à la fascinante Kate Middleton 
dans un storytelling aux petits 
oignons qui donne des aspérités 
à l’intrigue. Mais les contempo-
rains n’ont rien à envier à leurs 
prédécesseurs. « Quand Eliza-
beth épouse Philip en 1947, il 
était ultra-beau gosse et le ma-
riage est scruté avec attention 
par les médias », pointe le spé-
cialiste.
Il situe leurs homologues belges 
dans un autre registre : « C’est 
comme comparer une série amé-
ricaine à une série réalisée par 
AB production, le casting n’est 
pas le même du tout ! »
Dans son histoire récente, la 
Belgique a tout de même connu 
quelques péripéties royales 
comme les coups de gueule du 
prince Laurent, le frère de Phi-
lippe ou l’arrivée récente dans la 
famille de Delphine, 54 ans, fille 
illégitime d’Albert II. Bertrand 
Deckers voit en ces épisodes 
des frasques belgo-belges, fruits 
d’une série qui aurait du mal à 
s’expatrier.

Le prochain film avec Matthew McConaughey a été annulé
 à six semaines du tournage

Mort d‘Elizabeth II : Pourquoi le décès de la monarque 
britannique ravive le « seum » des Belges



C’est avec une grande tristesse que nous annonçons 
le décès de notre cher et regretté :

BELAID SAID dit Djamel
Survenu, vendredi passé, le 16 septembre, à l’âge de 65 ans. 

En cette douloureuse circonstance, je m’associe à la douleur de 
toute la famille du défunt  et présente en mon nom personnel 

mes sincères condoléances à toute sa famille, ses enfants ainsi 
qu’à tous ses proches. 

Le défunt avait consacré de son vivant tout son dévouement pour 
le bien-être de sa famille et avait fait inlassablement preuve de 
bonté et de générosité gagnant la sympathie de tous ses proches 

et de ses amis.
Paix à son âme. 

Puisse Allah le Tout Puissant lui accorder sa Sainte Miséricorde et l’Accueillir en son vaste 
Paradis aux côtés de ceux qu’il a comblés de ses bienfaits et entourés de sa grâce éternelle. 

انا لله و انا اليه راجعون
لله ما اعطى و لله ما اخذ

BOURAHLI Nassir

Avis de décès
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La hausse marquante 
des accidents observée 
ces dernières semaines 

sur les routes en Algérie a fait 
réagir les plus hautes autorités 
du pays qui ont décidé 
d’instaurer de nouvelles 
mesures pour faire reculer le 
nombre de vies sacrifiées sur 
les routes.
En effet, les chiffres ont été 
particulièrement alarmants 
durant le mois d’août et cela se 
poursuit en septembre.Selon 
des données de la Protection 
civile, 61 personnes ont trouvé 
la mort dans accidents de la 
circulation survenus à travers 
différentes régions du pays 
durant la semaine du 31 juillet 
au 6 août, 44 autres personnes 
durant la semaine du 7 au 
13 août, 59 personnes sont 
décédées durant la semaine 
allant du 14 au 20 août et 51 
personnes durant la semaine 
du 21 au 27 août, alors que 42 
autres personnes ont trouvé la 
mort durant la période du 28 

août au 3 septembre.
Ces mauvais bilan s’inscrivent 
dans une tendance inquiétante 
observée chaque année par 
la délégation nationale à la 
sécurité routière (DNSR) 
durant la saison estivale.
«Le nombre de personnes 
tuées sur les routes augmente 
chaque année durant la saison 
estivale. Ce sont les 62 jours 
les plus meurtriers sur nos 
routes», a affirmé à l’APS la 
chargée de communication 
au niveau de la DNSR, Mme 
Fatima Khellaf.
«Il s’agit d’un phénomène 
international», a-t-elle ajouté, 
expliquant cette hausse par 
la vitesse, l’Etat physique du 
conducteur, les bouchons sur 
les routes qui constituent une 
source de stress importante 
et les diverses sources de 
distraction comme le téléphone 
cellulaire.
Face à la violence routière, 
l’Etat s’est retrouvé dans 
l’obligation de renforcer 

davantage le volet répressif.
Dimanche dernier, lors du 
Conseil des ministres, le 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune 
a affirmé que «les accidents 
de la route exigeaient une 
solution coercitive compte 
tenu des proportions qu’a pris 
ce phénomène récemment, et 
ce à travers: l’application des 
peines les plus lourdes pour 
les cas de non-respect avéré du 
Code la route, une infraction 
qualifiée de crime»
Le président Tebboune a donné 

des instructions pour que soit 
imposé «un contrôle technique 
des véhicules de transport 
chaque trois mois», et pour 
«le renforcement du contrôle 
sur les sociétés de transport 
par bus, à travers l’impérative 
rotation de conducteurs pour 
les longs trajets et le retrait 
du registre de commerce aux 
sociétés contrevenantes.
Il a instruit le gouvernement 
pour l’application des «peines 
les plus lourdes à l’encontre 
des parties impliquées dans 
la délivrance de permis de 

conduire aux candidats non 
qualifiés».                                             
Dans ce contexte, un groupe 
de travail multisectoriel se 
penche sur la révision du code 
de la route pour permettre à 
l’Etat de mener une politique 
plus répressive pour les 
infractions, a fait savoir Mme 
Fatima Khellaf.
Reconnaissant que la lutte 
contre les accidents de la 
route constitue un chantier 
permanent, la chargée de 
communication au niveau de 
la DNSR a révélé qu’un projet 
de décret exécutif visant à 
permettre l’introduction de 
l’éducation routière dans les 
trois paliers de l’enseignement 
est actuellement au niveau 
du Secrétariat général du 
gouvernement (SGG).
Ce décret a pour objectif de 
«sensibiliser les usagers de la 
route et futurs conducteurs sur 
les dangers de la circulation et 
le comportement à adopter», 
a-t-elle indiqué.

N°3350 Dimanche 18 Septembre 2022- Prix: 15 DA - www.seybousetimes.dz

Accidents de la circulation:

 Des mesures pour faire reculer le nombre 
de vies sacrifiées sur les routes


